
)DY Co.
pool No 1 —Thomas McCloy.

2- Geo. C
3- Jamoa Clarke.
4- G. A. Mann.
fi —Charles Murphy. 
6—James Peterkin
7 —George Fowler
8 -W. Y. Rochester. 
9—J Hlyth. y

10—H. S i mon.
11 —Harry May.

-D. H. McLean 
Hickey.

\

12
13— J
14— H- A.
15— Alex Durt. 
lti-C. H. duff 
17—James Thompson.
IS —R. T. Allan
19— Jos Potts
20— A Personal
21— T. J. Jones
22— H Davis 
21—A M. Sutherland.
24 Geo W. Séguin

Alexis McDonald 
P. M. Duffy.

27— Augustin Le in a y
28— -George Mainville
29— Thomas Mori is.
30— P. R Valiqu
31— Z. Foisy.
32— N. Bérichon.
33— L. Alexis Lenard 
3t—E. Château vert.
35—John MucFarlaneV

11 36—Thoa. Tubman. “ " j
dredi, le 27ième jour de Mai, X. D. 
taire se tiendra â son office à l’Hô- 
le, dans la ville d’Oti 
i, pour nommer par 
ai assisteront aux 
ici final des votes par le g 
qui se seront prononcés pour ou 
passage du règlement projeté, 

iffier du conseil de la Mumcipa 
le d’Ottawa assistera à l'Hôtel de 
te la dite ville d’Ottawa à l’heure du 
!6udi,dix huitième jourdejuin A. It. 
ir faire connaître le nombre de 

As pour ou contre le projeté rè* 
Publié pour la première fois le 

vième jour de mai A. D.

I25-
2i ;

i
itawa, à 1 

écrit les p*r- 
différents poils 

reffier des

0 hrs.

IM

1891;

AVIS
tous que ce document est la 
du règlement qui a été pris en 

•ation par le Conseil de la Corpo- 
e la ville d'Ottawa, et lequel sera 
int mis en vigueur par le dit Conseil 
cas du consentement des voleurs, 
î mois de la date de la première 
.ion,du dix-neuvième jour le premier

1

e lee votes des électeurs qualifiée de 
Municipalité seront en conséquence 
mercredi 17 juin A.D. 
heures du matin à cinq 

même jour, et qu’au jour, À l'heure 
places assignées pour recevoir les 

les pol.s seront ouverte 
W. P. LETT,

Greffier de le
ira, ee jour dû aeuvieni' jBiai

1894
heures du

le électeurs,

f ville] 
1VW1. j

SS,
OUSIES

UES

TAPIS EPAISqués d’un cachet original et indélé
bile, sur ton! ce qu’il a touché I 
lion de Saiut Marc, a laissé la tiace 
.le sa gritfe.

11 nous paraît inut le d’insister 
maintenant sur les services que 
pourra rendre une Revue de far/ 
italien dé to rat if et industriel, œuvre 
de vulgarisation destinée à servir 
d’appendice permanent aux grandes 
publications que nous venons d’in- 
d.quer e» à répandre la monnaie 
des inépuisables trésors accumulés 
lion seulement à'Veuise mais dans 
les plus importantes collections 
privées ou publiques des autres 
villes d’Italie.

nous figurer un puits avec ses acces
soires au milieu de la cariée du 
vieux Louvre,

Un examen plus attentif nous lait 
revenir bien vite de cette première 
impression. Eu France, toutes les 
margelles se ressemblent ; nous se
rions obligés de remonter à une 
époque très reculée pour les trouver 
ornées de quelques sculptures ru 
dimentaires , tandis qu'à Venise 
elles sont d’admirablesœnvres d'art.

Cette particularité n’est p-s 
impossible à expliquer, chez nous, 
les puits n’existent guère dans les 
villes où ils sont avantageusement 
remplacés par des fontaines publi
ques, et à la campagne ils sont 
relégués dans les dépendances de 
l’habitation. Dans l’ancienne Veni
se, au contraire, où l'eau de pluie 
était recueillie avec soin, les citer
nes étaient indispensables, et pour 
économiser le terrain qui coûtait 
cher, les architectes les installaient 
dans la cour d’honneur des palais.

Devenues un accessoire nécessaire 
de toute résidence seigneuriale, les 
margelles se sont couvertes de bron
ze et de marbre et ont été mises en 
harmonie avec le style des édifices 
dont elle étaient un des plus curi
eux ornements. Les nombreuses 
révolutions qui se sont produites 
dans l’architecture 
depuis la période byzantine jus
qu’au dix huitième siècle ont fait 
sentir leurs influences sur la décora
tion des c ternes.

---- 3D El—■:

BRUXELLES.
Nous avons justement reçu d’une grande manufacture anglaise un 

très-gros lot de Tapis Epais de Bruxelles aveo ordre du les vendre au ra
bais pour le mois de juin et de charger la perte au compte du la fabrique. 

Nous offrons ces Tapis en même temps que n>tre maison du Montréal 
prix suivants: 76<x, 86o., 89e., l)2o., 9do., 98a, $1-00 et $1.06 la

Voyez nos vitrines.

THOS. LIGGETT
66 et 68 pue Sparks, 1884 rue Notre-Dame,

MONTRE IL.

AU PAYS D’OPHIR
Presque tous les articles de la 

FornighUy Review d’avril mérite
raient une mention spéciale. Le 
comte Tolstoï étudie les relations 
de l’Eglise et de l'Etat, le duc de 
Marlborough donne de curieux 
détails sur l’exploitation dt s che- 
miusde fer en Amérique, M. Dou
cher nous conduit au Rliodope à la 
suile du prince Ferdiuani, et Mlle 
de Bury analyse avec la délicatesse 
féminine qui était peut être india* 
pensable pour entreprendre une 
pareille tâche, la physionomie si 
complexe et si discutée de Madame 
de Maintenon.

Si intéressants que soient ces 
travaux, lu dernier surtout, sir John 
Willoughb y a sur les autres colla
borateurs du recueil de M. Frank 
Harris l’avantage de l’actualité. 
On sa t qu ’au mois de novembre 
dernier l’honorable baronnet a 
prestement enlevé aux maille ureu>

| Portugais une part de leur domaine 
du Zambèze.

Je ne crois pas, dit sir John, etre 
taxé d’exagération en déclarant que 
de toutes les expéditions du même 
genre qui aient ôiô jamais entre
prises, c’est une de celles qui ont 
le plus complètement réussi ; nous 
ne pouviohs espérer une préface qui 
fût plus digne de l’histoire d’une 
compagnie destinée à un brillant 
avenir et dont les conceptions g-an- 
dioses doivent rivaliser avec celles 
de sa célèbre devancière la Compa
gnie des Indes Orientales.

Sans doute un capitaine de ho se- 
gnards qui raconte ses campagnes 
eu Afrique n’est pas tenu à un excès 
de modestie, mais le vaillant guer
rier qui a conquis le Mashonaland 
san- avoir besoin de tirer l’épée 
n’en a pas moins quelque peu dé
passé les limites de la satisfaction 
permise à un militaire parlant de 
ses propres exploits.

ANTIQUITÉS AFRICAINES
Certes ce n’était pas pour servir 

les nitôêt» de la science que sir 
John Willougby était parti en 
guerre à la tète de 200 policemen du 
cap et de 180 prétendus pionniers 
de la "civilisation. Il était seule 
ment chargés de dépouiller le Por
tugal d’une portion de sa légitim-- 
propiiété et il s’est consciencieuse 
ment acquitté de cette tâche. GYst 
par un caprice du hasard que ses 
compagnon» Oîit retrouvé en ph ;n 
continent noir les vertiges la sse, 
par une race civilisée dont les indi 
gènes n’ont conservé aucun souve-

OTTAWA.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES! MEUBLES!

vénitienne Nouveaux et a Grand Marche <

AMEUBLEMENTS DK SALON, DK 8ALLK A MANGER, 1)E UHAMBRB A OO J 
CHER DANS TOUS LES OKNRKu «n TOUS LES PRIX. OHBL‘-s merveilleux petits chefs-d’œu

vre d’ornementation produits par un 
peuple qui était artiste jusqu’aux 
marteaux de porte et aux mar
gelles des puit» n’auront peut-être 
d’attrait que pour les raffinés ; 
les Calli t Canali intéressent au con 
traue tous ceux qui aiment Venise.

La place Saint Marc et la Piazzel- 
ta reparaissent si souvent dans les 
décors des drames et les nations 
d’Europe se représentent la ville 
des Doges comme une cité fan tas ti 
que qui ne se voit qu’au clair de 
lune. Ajoutons que les redoutables 
progrès accomplis depuis quelques 
années par la chromolithographie 
n’ont pas peu contribué à coi.ftr 
mer les préjugés répandus par les 
poetes, les peintres et les auteurs 
dramatiques.

Lei Calli è Canali, dont la troisie. 
me livraison mensuelle vient de 
paraître, a le mente de nous ren
dre Venise telle qu’elle est avec sen 
palais, ses ponts, ses fundumanla ses 
Càmpieli exactement reproduits par 
l’héliogravure. Examinée .de près 
et dégagée d légendes dont elle a 
été comme à plaisir assombrie, la 
reine de l’Airiatique repirali avec 
l'harmonieuse sérénité de ses gran
des lignes.

Ce nouveau recueil, publié par 
M,kUngauia avec *a collaboration 
de Mie professeur Mo.menti, doii 
servir d’introduction à une histoire 
complète de l’art vénitien où seront 
étudiés à fond les plus célèbres mo 
nu men ts de la ville. Ce travail à 
été fait pour l’Eglise de Saint-Marc 
dont la monographie n’a pas exige 
moins de seize volumes in-quarto.

Harris & Campbell.
i CETTE ANCIENNE ET.HONORABLE UAIHON DE MEUBLE. D'OTTAWA 
.EST CONNUE PAR LE BON MARCHu I)E SES PRIX ET PAR LA ONN*
Qualité n*s articles qu'elle vend.

Dix poiip Cent de Reduction snr tout Achat Argent Comptant.

HARRIS MÜ CAMPBELL,
Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks,

JTOTEL SAINT LOUIS
REDUCTION 43 4.S Kue iOKK, OTTAWA,

Cet Hôtel situé au neutre do la oit», a 
repeint et amouagè tout en neuf.

Sur toutes les

TAPISSERIES DOREES ISRAEL MOREAU,
( Du Montreal Home, rue Que*H Out*. ) j

PROPRIETAIRE
PENDIT UN MOIS.

1. F. BELANGER,
La foule continue encore 

a acheter nos
169 Rue Bank

Téiéphone No. 92.

Constructeurs et 
EntrepreneursAux

A moitié prix. Voyez et jugez":

Une montre, ôr solide.. .......... $9.00
Une montre, argent solide..........  5.00
Une montre Waltham doublée en 

or pour homme..

Pendules et argehlerics pour pré
sents aux prix les plus bas.

Nous manufacturons les toitures sui
vantes :
Toitures “ Canada Plate” Tolturee Méballi 

■uee, Toitures en Fer Galvanisé, 
Toitures en Cuivre.

Douglass & Haine» 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres ^fournaises "Su 
pdrieur Jewel"

L’irresutible fascination exercée 
par Venise sur let artistes et le» 
érudits ne provient pas seulement 
de cette aureole d 1 mélancolique 
grandeui qui entoure les souvenirs 
des puissances disparues ; si cel’.e 
ville unique sur le globe devient si 
vite pour tous les esprits cultivés 
une seconde pairie intellectuelle, 
c’est qu’elle forme un ensemble 
complet, un résumé admirablement 
conservé de ^toutes les manifesta
tions de l’activité humaine.

Tout se tient dans cette cité 
étrange dont la construction a été 
un défi jeté à la nature : sa confl- 
guratiou géographique, son histoire, 
ses institutions, son développement 
artistique.

Un peut suivre dans les Calli è 
Canali les transformations de l’ar
chitecture à travers les siècles ; les 
palais des patriciens inscrits au 
Livre d’or sont les uns byzantins, 
les autres gothiques, tantôt ils por
tent l’empreinte de la Renaissance, 
tantôt ils sont des modèles du style 
classique le plus pur, mais en dépit 
de cette diversité ils n’en conservent 
pas moins un air de famille.

Jin s'appropriant les emprunts 
faîte au dehors, Veniae.les a mar-

Tous ceux qui ont visité les rui
nes de Zimbabaï ont été frappés 
d’admiration à la vue de ces restes 
d’une civilisation disparue uni 
recouvrent un emplacement de 
plusieurs kilomètres cariés ; mais 
personne n’a pu se prononcer d’une 
manière précise sur l’origine de c*-s 
constructions Toutefois, on est en 
général convaincu qu’elles ne doi
vent être attribuées ni aux Arabes 
ni aux Portugais Ou croit qu’elles 
remouteni à une origine antérieure.
Peut être proviennent elles des 
Phéniciens et une conjecture très* 
plauiib.e nous permettrait de sup
poser que nous avons de nouv- au 
découvert le pays d’Opbir. Je suis 
heureux d’apprendre qu’une expé- 
dition scientifique dirigée par M.
Bent doit prochainement se metre 
en-route pour élucider surplace cette
intéressante question. D*OH»OLiDt

Tenons pour certain que ce ne pow*.Jmcvalut,*!
seront pas les moffensifi archéolo- '5&SSi£lZS££SXZ
gués qui arriveront 1rs premiers :
ces serviteurs dèsintère.-sés de la cnT^S,
science ee »aiea*ro it distancer par ”• 
des milliers d’aventurier, qui vont £ 
s’abattre sur un pays où, au dire de
l’officier anglais, .1 existe dimrneu JiSZXnïïJÏEftSïlXt 
se» gisements d or. | fCTgggSTS

d. Mil.'-r de L fr»a- 1 4» »orr» d.dgi | AJi.aa.i 
»V A H» Bull» «W 1^,

. ... 12.2$

a. 4 a. f. mcmillanCHARBON. BIJOUTIERS EN CffOS ET E/l DETAIL

98 RUE RIDEAU

Lee Meileuree Qualités de

LAVEZ-VOUS 0»PourCharbon Bitumineux
Leset Anthracite. POND'SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yeux 
Hémorrhoides I 

Hémorrhagies 
Iaflaamations SH-WJ-Jatstt

Bien Criblé et T&mieé. 4

EXTRACTO’Reilly &jleney
Bloc Russell, JJue Sparts.
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G. LABADlS-l-AURAVe.
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Morphy & Co.
PARTEMENT DE GANTS

TS DE CHEVREAU 
TS DE CHEVREAU 
;TS DE CHEVREAU

I assortiment de gan 
i égal à Ottawa. Tous îespati 
ointures. ont été faits d’après nos

A

ts de prin»

U parfaite et la qualité garan •

oas ta nomelature et les prix : 

levreau, Mariette, à qnatre bou
les, noirs, bruns et couleur faon

LE TRIOMPHE 
e chevreau. Triomphe, à q 
dames, couleur noire et 
de chevreau les plus finis dans 
mjo ird’hui à $1.00 la paire. 
.'IMPÉRATRICE 
Impéra

jpréciés par 
(d1) $1.251 
ES GANTS DE FIL

faon.

trice, en chevreau 
tons, en noir, brun

toutes nos clients. 
B paire.

n:

crochets sont 
boutons : nous

e fil avec sept 
c ceux à quatre 
recevoir, en noire, en brun doré

<TS DE FANTAISIE 

Mousquetaire, de Suède, ponr la 
mgs à 8 boutons des nuances sui-

)PE
LOMBE
ARDOISE

BISCUIT
MjA R RO N 

GRIS
TAN; et

NOIR
z directement chez nous pour

DISES POUR MESSIEURS
a 1 y

irons un large assort iment varié 
derniers genres.
1VEAUX FAUX-COLS 
ELLES MANCHETTES 
JVELLES CHEMISES 
OUVEAUX GANTS 
VEAUX PARAPLUIES 
VELLES BRETELLES 

ETC, ETC.

V

Murphy & Co.
MPORTATEURS

$ Rue Sparks

ions 
ire et 
ménage
rai- argent 
aux toutes nos

t
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Il va sans dire que, pour ces der
nières opérations, on prêtait de pré
férence de l'argent à des familles 
romaine» dévouée» au Saint-Siège. 
Mai» récemmeut, quand on a vou 
lu voir quelle était la réserve dan» 
les caisses pontificale», c’est avec 
une lies pénible surprise qu’on a 
constaté la présence de titres et d’ac
tions de Sociétés ayant subi une 
dépréciât ou plus ou moins consi
dérable.

Avec quelque raison, Mgr Folchl 
est accusé d’avoir manqué de 
sagesse, de prévoyance ; on lui 
reproche de n’avoir pas su choisir 
des valeurs de tout repos. Léon 
Xlll est d’autant plus mécornent
que quelques unes de ces opérations 
financières ont été faites sans son
consentement.

Telle est la vraie cause de la 
disgrâce de Mgr Folchi, — dont 
personne ne met cependant en doute 
la parfaite honorabilité.

Des grandes fêtes vont avoir lieu 
aujourd’hui, demain, vendredi, et 
samedi, à l’occasion du sixième 
centenaire de la fondation de la 
cathédrale d’Orvieto, un des plue 
anciens et des plu» beaux spéci
mens de l’architecture gothique 
en Italie.

Le Roi a promis d’y assister, et 
Léon Xlll y sera représenté par le 
cardinal Parocchi,—vicaire de Sa 
Sainteté.

On célébrera d’abord les fêtes 
religieuses, pour lesquelle l’auteur 
de Cavaüeria Rusticana a tout 
expr -s composé une messe solen- 
ne le, dont il dirigera lui même 
l’exécution. Le soir,—mais dans la
sal'e du théâtre d’Orvieto, cette 
fois ,—-on entendra la messe écrite 
par Verdi pour Alexandre Manzoni, 
1 immortel auteur des Promeut

Quant au programme des lêles 
civiles, il est tout rempli d’alléchan 
tes promesses,— sans oublier la 
prespective de déguster sur place 
les plus authentiques échantil'ons 
des meilleurs crus d’Orvieto.

Félix,
Romb, 20 mai.

L’art a Venise
Venise est la e-ule des villes 

hlMoriquea d’Italie qui n’ait pas ôté 
défigurée. Milan est devi-nu une 
métroüole industrielle, et Naples un 
foyer d’activité commerciale ; Flo
rence, élevée pour un jour au rang 
de capitale, a expié cette gloire 
temporaire par une fièvre de bâ
tisses dont elle ne s’est pas encore 
relevée, et Rom à son tour procla
mée comme capitale définitive a 
connu les horreurs de i’Haussman- 
nidation.

Plus heureuse que ses anciennes 
rivales, la cité des Doges a conservé 
sou ancienne physionomie. Elle 
est restée un immense musée où 
.chaque maison est un objet d’art et 
chaque pierre un souvenir. La 
Re vue de VArt UaUen déeoralif et in
dustriel dont la publication pro
chaine est annoncée, 11e pouvait 
paraître qu’à Venue.

De bonne heure la reine de l'A
driatique, pressentant le rôle qui 
lut si rail réservé le jour où elle 
avrait perdu sa puissance, a com- 
mencé l’inventaire de ses trésors. 
Vers le milieu du siècle dernier, le 
patricien Pierre Gradenigo fil dessi
ner par un artiste flamand, nommé 
Grevembroch, une collection de» 
plus remarquables marteaux de 
porte qui se tiouvaientdans la ville. 
Une rep reduction de ce curieux 
recueil, dont l’original est exposé au 
musée Correr, a été récemment 
publiée par la librairie Ongania.

Gradenigo et son collaborateur 
avaient également entrepris un 
travail du même genre pour les 
margelles des puits, mai» iis n’ont 
paa eu le temps de mener leur œu
vre à bonne fin. Celte lâche ina
chevée a été reprise à plus d’un 
siècle d’intervalle par M. Ferdioan- 
do Ongania, un éditeur doublé d’110 
éruditdont la principale ambition est 
de remettre en lumière les merveil
les de sa patrie.

Un étranger qui visite pour la pre
mière fois le Palais des Doges n’est 
pas peu étonné de trouver deux ci. 
ternes dans la cour d’honneur de 
ce fastueux monument. Pour 
nous faire une idée de la surprise 

l qme cause cette découverte, îl^faut
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Lettre de Rome organisées de façon à ,-épondre aux 
besoins des temps présents. Il exa
mine aussi l’œuvre de patronage de 
l’enfance et de la jeunesse et les 
syndicats mixtes, pn appelant toute 
la sollicitude des gôuvernements 
sur des institutions qu’ils doivent 
protéger sans entraver leur liberté 
d’action.

Ce qu’on ne saurait hier, c’est que 
la uuestion sociale aurait fait un 
pas décisif le jour où gouvernants, 
patrons ot ouvriers prendraiei.t 
pour règle de leur conduite les 
admirables principes de 1 Evan
gile.

C’est l’Encyclique de Léon XIII 
sur la question sociale qui est le 
plus grand événement du jour, au 
Vatican. Cet important document 
porte la date du 15 mai ; il ne pa
raîtra pourtant qu’aujourd’hui le 
20. En effet, si le texte latin est 
achevé, imprimé, et si même dés 
copie» ont déjà été expédiées aux 
évêques lointaine, le Pape fait en
core quelques dernières retouches, 
de sa propre main, sur les épreuves, 
de la traduction italienne et de la 
traduction française. Les traduc
tions anglaise et allemande ne se 
feront qu’après.

Suivant l’usage, le Saint Père a 
fourni les notas à Mgr Volpini pour 
le texte latin, et à Mgr Boccali pour 
le texte italien ; mais chaque phrase 
a éié faite et refaite au moins une 
vingtaine de fois, pendant les qua
tre années que cette Encyclique a 
ôté sur le chantier. D’abord, parce 
que c’est une œuvre profondément 
pensée, longuement mûrie, pour 
laquelle Léon Xlll n’a cessé de 
réunir de nouveaux renseignements. 
Et puis, parce que le Pape est un 
puriste toujours à la recherche 
d’une forme plus parlaite.

Le Canada a publié un résumé 
très exact de l’Encyclique sur la 
question sociale ; je n’ai donc pas 
à y revenir aujourd’hui, autrement 
que pour dire l’effet considérable 
que produit ici, dans les circons
tances actuelles, ce document ap 
pelé à faire sensation dans le monde 
entier.

Avant tout, bien que l'Encyclique 
s’adresse vrbi et orbi, on se place, à 
Rome, au point de vue italien et, 
dès lors, on trouve que Léon Xlll 
ne pouvait pas prendre la parole à 
un moment plus opportun, au len
demain de la sanglante échauffourée 
qui a eu lien sur la place Santa 
Croce «n tlerusalemme, au montent 
où l’on signale une agitation ou
vrière sur plusieurs points du roy
aume — notamment à Cômeetdans 
les villes environnantes. En réponse 
aux malsames excitations des anar
chistes et des “ partageux ”, il est 
bon que la grande voix de la Papau
té se fasse vu tendre pour protester 
avec énergie contre le faux socia 
lisine, tel que l’entendent ceux qui 
rêvent d’abolir la propriété privée, et 
de la remplacer par on ne sait 
quell-s utopies de propriété indivise 
et collective.

Alois que toutes les passions sont 
déchaiuéts et que tant d’excitations 
fout naine d’ardentes haines entre 
les diflérentes classes sociale», il est 
opportun que le Pape invoque les 
grands principes de fraternité hu
maine contenus dans l’Evangile et 
invite tous les catholiques à s'unir 
piiur que l’esprit chrétien ranime 
la société moderne.

Quoi qu’ou en puisse penser, l’in
fluence de la papauté est encoie très 
grande en liane, et les sages con
seils que Léon Xlll donnent à tous 
les catholiques ne peuvent que 
produireul un excellent effet dans 
uîT pays où la misère est mauvaise 
c_n eillère.

Dénuée du temporel, reléguée 
dans les parcs du Vatican, la papai • 
té ne semble-t-elle pas solidaire de 
l’humanité soutirante plus encore 
aujourd'hui que jamais ? Pourquoi 
le Pontife hésiterait-il à pousser le 
grand cri de charité que lui com
mande le dogme et qu’attend le 
monde chrétien en agonie ? ’’

C’est ce grand cri de charité que 
Léon Xlll a voulu faire eLtendre 
au monde.

Le Pape eet fermement convaincu 
de l'impérieuse nécessité de revenir 
aux principes chrétiens, qui éta
blissent le» rapports entre patrons 
et ouvriers, eu leur cou»ervant un 
caractère d’amitié, de fraternité. 11 
reconnaît à l'Etat le droit d’iuterve- 
mr lorsqu’il s’agit de protéger le 
bien-être commun, de sauvegarder 
également tous les droits, üe veiller 
à ce que les salaires correspondent 
aux nécessités de la vie et que la 
durée du travail soiicalculêe d’après 
la latigue plus ou moins grande 
imposée à l’ouvrier, euivant l’âge et 
le sexe. "X

La date du Consistoire est enfin 
fixée. Comme je l’avais fait pres
sentir, c’est dans les premiers jour» 
de j lin qu’il aura lieu : le îer pour 
le Consistoire secret ; le 3 pour le 
Consistoire public.

Contrairement à l’attente généra
le et par des considérations qu’il 
serait trop long d’analyser ici, il 
n’y aura qiib deux nouveaux cardi
naux : Mgr R ilelli, nonce à Paris, 
et Mgr tirusha, archevêque de 
Vienne ; et encore la création de 
ces deux derniers n’a-t-elle été dé 
cidée qu’il y a très peu de jours.

Que d’illusions perdues 1 Que 
de créations considérées comme cer
taines jusqu’au dernier moment! 
Telle était, par exemple, celle de 
Mgr Ruffo-Scilla, majordome des 
sacrés palais apostoliques, poste qui 
mène tout droit au cardinalat. 
S^ns doute Mgr Ruffo-Scilla 
n’avait pas nçu “ avis offi
ciel ’’ de sa nomination mais tout 
le monde en parlait ; il parait 
même que Léon Xlll avait laissé 
entendre à ton maiordome qu’il 
donnerait le chape u. Tout natu
rellement, Mgr Rutfo-ccilla répéta 
à ses amis ce qu’il avait cru co n- 
prendre. Il reçut des félicitations 
et on raconte même qu’il se mit 
eu quête d’un appartement... digne 
d’un prince de l’Eglise,

On es! persuadé, dans le monde 
du Vatican, que ces indiscrétions et 
celte hâte ont seules fait ajour
ner la création de Mgr Ruffo-Scilla, 
le Pape n’aimant pis qu’on ail l’air 
de lui forcer la main.

Ceci m«i rappelle un mot de cer
tain prélat de mes amis, aujour
d’hui cardinal. Ayant appris qu’il 
serait créé, dans le prochain Cousis 
luire j’ètaits allé le féliciter.

— Chut! me dit-il en souriant ; 
et si quelque journal annonce ma 
nomination rendez moi le service de 
la démentir !

Pour Mgr Rouffo-Scilla c’est par
tie remue II est d’ailleurs probable 
qu’un autre Consistoire, sera tenu 
avant la fin Je l’année, et que le 
Pape y créera des cardinaux 
étrangers romam»:car, actuellement 
les ca dinau» étrangers forment à 
peu près la moitié du Sacré-Coliège, 
et les cardinaux italiens voudraient 
être »ûr« d’avoir la majorité dans 
le prochain Conclave.

Je vais toucher à se sujet bien 
délicat ; mais il le faut, ne fût ce 
que peur . mpêcber la presse étran
gère de se faire l’écho de bruits 
inexactes et d’une certaine gravité. 

Ces jours-ci, le» journaux de 
Rome ont annoncé que Léon XIII 
venait de faire procéder à 
enquête sur l’administration des 
bien» du patrimoine du Saiut Siège 
et que, à-a suite de cette enquête 
Mgr Folchi avait été relevé de st-e 
fonctions de trésorier.

Ainsi présentée, la nouvelle n’est 
qu'en partie exacte, et elie a le très- 
grand défaut de porter atteinte à 
l’honorabilité de MgrFlochi. Mieux 
vaut dire toute la vérité, au prix 
de quelques indiscrétions devenues 
indispensable».

Donc, l’administration du patri
moine du Saint Siège était dévolue 
à une commibSioQ de trois membres. 
Le secretaire de cette commission 
était Mgr Folchi. Connaissant son 
zèle, son activité et «a compétence, 
le» cardinaux honorés de la confi
ance de Léon Xlll accordèrent la 
plus grande lioerté d'action à Mgr 
Folchi. Il s’agissait de ne pas lais 
ser improductif, dwus les caisses du 
Saint Siège, l’argent du den>er de 

D’après Léon XIII, ce qui doit Saint Pierre. Pour cela, il ôtait bon 
puissamment aider à la solution des ’ d’acheter des actions, des titres de 
graves problèmes sociaux, c’est le 1 diverses Sociétés, ^d'avancer” de» 
retabliseement des corporations oo. I somme» en échange de garan lies 
vrferes à condition «u’ellos soient 1 suEsautes.
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THE PRESSTUÉ PAR LA FOUDRE 
• 4 juin—Dans la commune d'Ailey- 

r«, entre les villages du Villard et de Ségal 
Hère, la foudre a tué hier soir un homme et 
une jeune fille qui conduisaient une voiture 
de p âtre. Le cheval attelé au' véhicule a 
■été également foudroyé.

démission, 
ielle a car

erre a donné sa
moins ministérielle a paru inévi 

le pauvre petit roi de treize ans, 
n’a pas eu honte de 
d'exil de sa mère, 

tué à
que sa politiqu 
îdarmes aient

use pour 
table, et

est obligé de rester dans 
heure de Belgrade, 
ue ait triomphé et 

réussi à chasser sa

LaReineNathalie H OSE 50 PIEDS $5.(KJfe°LePrv
faire signe 
, obligé de (NEW-YORK)

POUR 1891.
H OSE 50 PIEDS $6.00

un château si 
attendant 
que ses gen 
maman.

il faut sou

ET ACHE* H Quotidien. Dimanche. Hebdomadaire.OSE 50 PIEDS $8.00U QUESTION D'ORIENT

La revolution au Portugal

d'une rixeMovn.uçoN, 4 juin.—Au co 
eu lieu sur la place de Bretonné, le 
ié Jean André, soldat au 36e d’artille- 
n permission, a été fnappé d’un violent 
de couteau à l’aine. Il est

1er, un jei 
Malherbe,

s'est passé à Belgrade — et 
ter au jeune Roi encore de 
d'inconscience, car la besogne 
faire n’est pas p.opre. 

intenant que va faire la Rége 
La voilà débarrassée d’un Roi auquel on re
prochait de ne faire que la fête et d'une 
Reine a laquelle on reprochait de faire de 
la politique. Les régents vont pouvoir faire

h ai
6 pages, i cent. 10 pages, 4 cls. 8 a jo pages, a cens

Hose so pieds $10.00
longue-années

L'Energique Organe Rep 
Métropole.

UH JOURNAL POUR LES MASSES.

ublicain de
mort cette

Y compris les Accouplements et l'AnsAir.
Le meurtri 

ans, nommé ;
une homme de seize
a été arrêté

Puisard a Glace, etc. Fondé le Ikr. Déckmbre 1887.NOTES RELIGIEUSES du gou
Dina's, 4 juin. La bénédiction de la cha seuiem 

de >a Basse-Motte par S. Em. le cardi- f&si 
e Rennes, est fixé au

nlion <le

;rit en ce moment, dans la chapelle, 
de tous les zouaves morts sur les

vernement rien ne les en em 
ont, je crains pour eux 

nt pas longtemps. Ils ont 
d’une trop glande énergie envers une 
et ce sont là des choses que la conscience 
publique ne pardonne pas. Que la Reine 
Nathalie ait fait de la politique, c’est possi
ble—mais le roi Milan n’en a-t-il pas fait 
et le ma-chandage qui a précé lé sou dépai t 
n’est-il pas plus nlà nabie que les agiss - 
ments d’une femme, d’une mère ? Je m ima 

là les raisonnements que le 
? se fait, et si demain nous ap

prenions que la Révulution est faite en Ser
bie, que la Régence a été donnée à la reine 
Nathalie, il faudrait

Je crois même qu’il faudrait 
si ce qui se pusse à Belgrade ne reg 
que les Serbes. Mais quelque ridicule que 
la chose paraisse à certains esprits, tout ce 
qui se pause dans cette réserve aux allumet- 

ie internationale peut met- 
jour au lendemain, en face 

I serait ridicule de nier que 
sinon es intérêts 

Et

INCENDIE D’UNE EGLISE —pou:qu’
fait preuve j Circulation de plus de 100,000

PAR JOUR.
pelle t
nal Place, archevêque de 
samedi 27 juin.

Le général de
voquer ses anciens < amarades 
ltd

,iE. G. Laverdure(’burette a TinteLE SCANDALE DE LONDRES
Le N. Y. Press n’est l’or 

j faction ; ne tire aucune ficelle 
vengeance à assouvir.

e d’aucune 
n’a aucune

es zouaves

les noms
champs de bataille.

C’est flans cette chapelle, dédiée 
Cœur, que sera déposée désormais 1 
bannière de Loigny-PaUiy

&c OIE.Notes religieuse et politipe Le plus Remarquable Succès JournalistiQua
de New-Y-rk.

69 & 75 RUE WILLIAM. tE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL

a célèbre Jleup

LA QUESTION DORI EXT
(De notre Corres|*jn<lanl particulier)

ne s’en étonner quà 

s'en réjonir,

Les nouvelles banales, les sensations vul 
gaires et la blague n’ont pas d'asile dans le

Le Press a la plus brillante page éditer! 
ale. Tout y est vtvide.

Le S VN DA v Press est un magnifique jour
nal de vingt pages touchant à tous les sujets 
du jour de quelque intérêt.

89 hebdomadaire contient toutes 
•res les plue importantes parues dans 
éditions quotidiennes et du diman-

Vols, meurtres et crimes
P.S.—Glacières.y avait bien long- 

laiseaient l’Europe 
r de vouloir rat-

4 j,
les
ils ont tout I

traper le tempe per 
dépêches de tout gen 
qui viennent de partout, except 
grade, il est assez dillicile de suv 
s’y passe ; mais il parait que 
commencé à se gâter dans la 
dimanche, l.* reine Nuth ilie 
de partir si l’on n'employait 

a eu le triste ci 
ce, entouré

(Dépêches télégraphiques spéciales)

VOL AUDACIEUX
R<ii kn,4 juin. IJu vol audacieux a en 

lieu la nuit dernière, dans l’ég ise Saint- 
Ouen. Des ma faiteurs ont pénétré par le 

l’hôtel de ville dans l’ég line en 
es vitraux. Dix troncs ont 

fracturés et dévalisés On a remarqué 
traces de sang et de bougie sur un autel

l'ai
lu. NEVILLEAu milieu des 

re et de tout Et vous aurez di 
PRESENT. Une 
ciale chargée de c 
autres marchandises 
née à cet efiVt.

Les premiers ven 
le meilleur choix 
VOUS.

te origine 
é de Kel- 
oir ce qui 

les choses ont 
matinée de

ze d'envoyer le 
(gents de police 
tire la mère dn

tes de 

de la

e 'a politiqu 
Europe, du

Nathalie représ nie 
tout au moins l’infl u- 

les Serbes la rappellent ? et si e e revient 
et si e'ie f it appel à la protection du Tsar: 
Ce n’est pas pue fera la Russie qui peut 

iis c’est ce que fera l’Autriche ;
ue 1 empereur d'Au- 

eut la paix, mais il y a certaines 
lu’il ne peut pas pet mettre -à tort 

plutôt que par

Le Prk
tièr»97 RUE RIDEAU.i

lesjardin de 
brisant 1 nce russer. ! Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éditi» 

: on Quotidienne, l’édition HebdomadaireCe Magasin de
préfet de poli 
el de gendarmes, poui 
roi en état d'ai restât
MM

.urag
d’air la remplace admirablement

VINS"nut le monde sait qINCENDIE 1) UNE ÉGLISE 
. Un ineeii 
de détruire

ion. (A la pl 
Pa-.hitch, ju ne sera 

oir signé net ordre-là.) 
cédé a la force et est montée en 

pour aller à l’einharcadère. Mais 1# 
de Belgrade s’est opposé à son 

dételé les chevaux et on a ra-

Ai xkrrk, 4 juin 
par la foudre vient

Le foudre

dement 
Les

lie allumé 
1 église de

est tombée sur le clocher et y a 
Il s est communiqué rapi- 
autres parties de ’édifice, 

pompiers de Lavau et des communes 
voisines, accourus eu hâte, n’ont pu 
préserver les maisms voisines de l'église 

Le clocher et la couverture du corps prin
cipal de l’édifice ont été 'a proie des flammes. 
La voûte situe au dessus du chu-ur a été 
gravement endommagée. Les toitures des 
nefs latérales sont effondrées

LE CHILI

Ristitch et Comme Journal Annonce
Le Prkss n’est pas surpassé à New-York.ou à raison, par préjugés 

intérêts bien compris, e’csl 
il n'en est pas 
éventualité se

'tri s fier d
—ET—possible ;

réalisait, ce printemps qui 
il devoir si bien commencer pourrait 

Personne ne veut la guerre, 
; personne ne la commencera, 
aussi. Mais s'il y avait un 

yen de faire tenir tranquilles les Herbes 
les Bulgares et tout ce qui les en 
tout ce qui s’ensuit, ce serait in 
plus rassurant que toutes les déol 
pacifiques des empereurs et des rois.

I faut espérer que la reine Nathalie ne 
retournera pas à Belgiade, même si ses ex
sujets la rappellent ! Et si elle supporte 
avec dignité le nouveau coup mi la frappe, 
elle ne fera qu’augmenter la sympathie que 
lui porte l’Europe tout entière. U est vrai 
que ce sont là des consolations oui neconso- 

daos ce cas

il -

mené la icine en triomphe. Peu 
temps l.i légence faisai: avancer la troupe. 
Les manifestants ont jet*- des pierres, les 
sol lats ont fait usage de leurs armes, 
quatre heures à dix heures du soir la ré_

échec. A onze heures, on a 
! lit tirer sur les bons Herbes, et à minuit la 
reine Nathalie, mise dans u 
escortée par de la

moms certain

i.LIQUEURS THE PRESS
finir plus 

c’est entendu

rite de tous. Le meilte 
' des journaux

SI BIEN CONNU | Quotidien ..dL^Zu ‘
Est à la ie\lUu/r 4

publié*ins cliei Pigeon, Pigeoi
Quotidien seulement, un an

Edition du Dimanche, un an 
Hebdomadaire, un an - -

arations

a été tenue en
Et Réouvert : : l 49 & 51 RUE Rune voituie et 

cavalerie, est partie pour

ministre

Prix sans concurrence possible
Le Havbk, 4 juin — M. Joachim Godoy. 

agent du président du Chili, M. Balmaceda, 
est en ce moment ici avec le secrétaire du 
la légation chilienne. On 
pour obtenir le (Voit de 
croiseur “ Présidente Krrazurie 
dans ce pon. Hi l'agent Uodny réussit 
dans ses démarche'', e croiseur sera envoyé 
en Angleterre puui y compléter son arme
ment. Lee autorités du port redoublent-le 
surveillance, parce que le croiseur chilien 
est prêt à profiter, parait-il. de la première 
occasion favorable pour s’échapper.

ite, les ministres 
été d’accords, le

gence 
de la A LA BOULE I

Demandez la circulaire du Pr 

issions gNEVILLE&CO, Agents de' 
énéreusee

croit qu P vient 
laisser partir le Numéros specimens gi 

dés partout. Comm

THE PRESS,
lent guère ! 
toujours lal 
Elle y 
tend les rég 
un peu plus

AddressesMais,
ecture de l’Histoi 

trouvera facilemen 
ente et ceux 
tôt, un peu

i, il ui reste 
re de la Serbie , 
sort qui at- 

qui les ont pour 
plus tard, ils se

07 Bue Rideau.
"i k[|0UVEI\U Putter Building, 38 Park Row

New-Xprk

TAPISSI% SUCRE A. C. LAR0SE—La chambre dus députés français a voté 
nouveau projet de loi sur le pari mutuel 

■ec l’amendeir.vntqu’y avait ajouté le sénat.
HORRIBLE TRAGÉDIE A LONDRES 
Londres, 4 juin.—On a découvert hier un 

horrible dans un des quarters les 
plue pauvres de Kentbhtown, un faubourg 
de Londres. Les voisins d’une famille, 
ayant remarqué l’absence des membres de 
celte f uniili1, depuis quelques temps, ont 
averti a police qui a forcé les portes du lo • 
gometii. On s’est alors tiouvo en face d’un 

ctac’e horrible : le père, la mère et 
ant étaient étendus morts au milieu 

la chambre.
Après examen, il a été constaté 

père de famille avait e« 
femme et de son enfa 
sujte tué. On ignore 
mais 011 suppose 
crainte de mourir

tComptable. ^Auditeur, Syndic
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Nous offions actvidlement au public et 
nous servons à nos clients un vrai lion sucre 
à 5 cents la livre, c’est à-dire à ceux qui 
achètent une livre de notre célèbre thé.

^Spécial à ce mois : une petite consigna- 
de thé de 25 cents.

Tous ceux qui veulent c 
ries de n’importe qu’elle so 
roi t avantageux de visiter 
qui est le plus considérable 
complet au Canada.

causes du crime, 
est la misère et la

Le dernier genre
de faim. Un nouvel arrivage de ces chapeaux, haute 

nouveauté, est à présent en vente à C. LEVEQUE
ENCANTEUR

SALLE D’ENCAN, MAfjCHE BY.

L'AGITATION EN PORTUGAL SI OO 
I 25 
I 50

—ET DE—Madrid, 4 juin—Le bruit court que le 
parti révolutionnaire, en Portugal, se pro 
pose d’essayer encore, à bref délai, de ren
verser la monarchie, La nouvelle de conflits 
entre les Anglais et les Portugais daus l'A
frique méridionale a Iteauconp servi à ac
croître le mouvement en faveur d'un chan
gement de gouvernement. Parmi le 
l'exaspération est très grande contre 
gleterre, d’autant p us que le pays 
incapable de faire grand mal aux A
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117 Rue Sparks. STROUD BROS. W. H0V1 75
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Ecole des Beaux Arts Block Howe, rue Rie 
393 rue Cumberl
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97 Rue Rideau.
( A côté de Ormes )

Lisbonne, 4 juin--Le ministre des affai
res étrangères a soumis aux côrtès un projet 
de loi autorisant 'e gouvernement à ratifier 
l’entente anglo-portugaise au sujet des 
ritoires du sud africain L'affair 
renvoyée à

44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

An-dessus du College de Musique 
Ouverte du 1er Novembre au 1er Mai

des Mannfacture.s Anglaises. FORMiiS PüUK DAMtS
R. J. DEVLIN.

—ET— ZXHEMIN DE FER

Uanada Atlantipe.JOURS CHAUSSURES

Genre Opéra et Common Sense
commission.

Nouvelle 'Pharmacie Dans le Département qui comp 
dessin d’après la bosse, d'après le m 

mt, la peinture et l’aquarelle, les 
utions sont de $5.00 par mois, pour le 

, et de $2.50 pour le cours

LA TOMBE 1)K GARFIELD
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nistration du ( 
trouve 1* toml

juin. —Le von 
etière de Laki 

ex-président
a pus une mesure qui soulève de viol 
protestations dans cette ville et dan 
environs.

Dans sa dernière réunion le
tion a décidé qu'à l'avenir 

tiàie serait fermé au public le dim 
que, seules, es per 
torisation spéciale 
jour-là. Le cimet 

ivée ; mais

soil d’admi- 
e View, on se 

Garfield, Dames d’Ottitrib
cours avancé 

j élémentaire.
j Dans celui du dessin industriel, d’arohi. 
lecture, de machine, etc., surtout utile aux 
décorateurs et aux ouvriers ën général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.50 par

ANCIEN MAGASIN
—DE—

M. ROCHON 
Encoigiupe Rideau etNicholas

' a

PRIX SPÉCIAUX Nouveau Service Rapide
-ET—

VENTE AU COMPTANT!La Lisne la Plus Cou|,to et ia;

(Pad-

sonnes munies d'une au

Vous Deyez Lirewmil lai l'i
—POUR—

muent y rentrer cefera Afin d'étendre davantage mes a 
faire plaisir à mes nombreux clier 
et ouvrirai, le Mercredi, 3 Juin 
Nos. 312 et 314 de la rue W ell 
vendrai un assortiment complet et 
de linge blanc |>our femmes et 
robes et de Manteaux d'enfant: 
l*»ur dames et enfants, de corset! 
de bas, de parapluies : en plus, ce:

x et bonnets de moussel

S adresser À ACHILLE FRÉCHETTE, 
secrétaire, à la Chambre des Communes, ou, 
iur les lieux, aux Professeurs

depuis que les 
t Garfield y reposent, il 

véritable Heu.de pélérinagc' 
dim

propriété 
du prési- TDrogues, Médecines et Produits 

Chimiques. Eponges, Bros
ses, Parfumerie. Articles 

divers, articles de 
toilette.

Teintures de toutes especes.

il était devenu un
spécialement le

L'opinion genera's à Cleveland es 
monument élevé sur la torn 
ayant été par le peuple, il devrait être acces
sible gratuitement au pub ic chaque jour de 
la semaine, et cela, quoiqu'il soit placé dans 
un cimetière appartenant à une association

‘frEn activité le 27 Octobre 1890.génera'e à C 
levé sur la larfi.kl!be de (. Montres et Bijouteries

en tour genres et de toutes qualités. Seront
L'EXPRESS DE MONT- 26f?ur cent *u de-mn '!««
REAL rapide arrêtant or“maires- Chaque Article est garanti 

à toutes les stations entre Ottawa et le Cd- v°198,atira
tean, se reliant à la jonction du Coteau avec Y„ pn„f Ï°V p /Ue <Prè°les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à I „ ?***“”• > Réparations de Mon-
Montréal avec tous les trains pour l’est, et **°r °ge8 S81"111111®8 et à des prix

Montréal à 11.35. mooeréR.
L'EXPRESS DE MONT

rapide n arrêtant M w
lexandria entre Otta- g
char refectoir, et ar- 5? ■*-*
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Médecines et Drogues Françaises 
constamment en mains.

saison, vent

102 RUE SPAHKS 102L’AFFAIRE GORDON GUMMING
Londres, 4 juin.—Les 

(lu baccarat ont repris hier vers on;
Bien longtemps avant l’heure de l*o 
la sal e d’audience étaib envahie par une 
foule avide de curieux et surtout de eu - 
lieuses. Le prince de Galles, lui-même, est 
arrivé à onze heures et est aile s'asseoir à 
gauche du lord chief justice Coleridge.

La séance aussitôt ouverte, sir William 
Gordon Gumming s’est assis au banc les 
témoins pour répondre aux questions de sir 
Charles Russell. Celui-ci a commencé par 
la lecture d’une lettre adressée par le de
mandeur au général Owen Williams, dans 
laquelle il avouait qu'il ne lui reetait plus 
qu’à se tuer.

Sir William Gordon Cumm 
tte lettre 

présenté d'autres 
t, il en a donné le 
e de son avocat, il a

débats de l’affaire 
ze heures, 
uverture,

le sud. Arrive à

5.00 P. M.BELANGER&CIE. REAL
asselman et à Ale 
le Côteau, a un 
Montr à 

ont Central 
pour tons les points à 
viève du Loim, Dalho

W0ODC0
316-3:

Bue Welling
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TEA HOUSE Pourreximm. Coupez celle an-

fêmm
p§P

mmm

dn Verm
•S

P. S.—Le plus grand soin toujours 
apport- dans la preparation de nos 
prescriptions.

S294-296 Rue Dalhousie.
vieve au Loup, Dalhousie, etc.
I P M L’EXPREHS DE BOSTON
»■ vU I • Ifl, «t NEW-YORK

=2

Jet NEW-YORK (passant 
et le nouveau pont en acier ; 

pour Rome's Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila 
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes l«s«tations entre Ottawa et Rouse’s

Oranges nouvellesGooderham et Worts par le Côteau
Citrons nouveaux

Dattes nouvelles, 3 Ibs pour 25 cts. 

FLEUR PREPAREE

I
VIEUX ^YE DE SEPT ANS.ing a reconnu 

, alors sir Chs 
lettres 

ecture, mai 
été disD

l’exactitude de ce

même su je 
la demand 
d'y répondre,

Alors le prince de Galles a été appelé à 
déposer, ce qu’il a fait d’un air souriant et 
d’une voix claire et intelligible.

•■Je counais le demandeur 
ans-et j’ai été son ami depuis dix ans, 
aucune interruption jusqu'au mois de sep
tembre dernier. Je n’ai jamais soupçonné 
en rien M. Gordon Gumming lorsqu'il jouait 
à Tanby Croît. C’est lord Coventry qui a 
été le premier à me prévenir que vVilliam 
Gumming trichait au jeu. Je n'y avait ja 
mais pensé auparavant, mais les faits étaient 
précis et je les ai signalée dans une lettre A 
mon secrétaire p*rticulier.

Alore un dee jurée lui a demandé s’il était 
vrai que, dans deux circonstances, il avait 
tenu la banque et qu’il n’avait rien vu de 
contraire aux rèu'es du jeu. Le prince a 
répondu ptr l’affirmative ; mais il a ajouté 
Que les accusations portée# contre M. Gor 
don Cumming étaient si unanimes qu’il a été 
forcé d'y ajouter foi. Cette réponse a 
eé une piofondc sensation.

Le général Owen Williams a 
appelé à déposer, maie aa déposition n’a 
guère ajonté à tout e# que Von connait. La 
••■r a alors remis Vaffatre à demain.

Chaque paquet garanti. 

Pure savon de Castille vendu la livre.
Dremier aveu paraissant

VIEUX PORT I)E GRAHAM
recouverte

tant. Le boKer, le c " 
_ Verdie, etc., sont rnrét 
f à la main, trts bien (nul 

F et garantis. Pansai 
riSASUE AUX IMITA-

?1.K9 TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT :
19 HH -^I^-ExPrese de Boston et New- 
1 W York et tous les pointe inter
médiaires. Arrêt à toutes les stations entre 
Rouses Poiut et Ottawa. Laisse Boston à 
7 00 P.M. et New York A 6.25 P.M.
19 Qfl KxPrv8,, rapide de Montréal, Port 
l£iUU laud, Québec et Dalhousie. Train 
laisse Montréal à 9 A.M., n’arrête qu’à 

laisser des passagers

Toute Epieeries,
Farine et Graines

VIEUX SHERRY 1)E IVISUN IAdmis pur tous les connaisseurs poui 
les meilleurs Vins importé* au Canada.

EN OROS F.T EN DÉTAIL CHEZ

U FLifir.TS.ïrs;Wment monté sur rubii. viieiw 
de «8.000 battements A l'heure, 

balancier à «pension, pignon et échappement breveté et ga- 
ranli chronomètre Adèle Une garantie est envoyée avec le

depuis vingt
Vins et Liqueurs L8,

vLe “HUIru sauf pour 
(ifS

Pour du bon Thé allez chez
le Grand 

if ax,
tous les points sur ^Intercolonial et le 
1-aieee Montréal à 6.15 P. vi à l’arri 

vée de l’Kxpreae d'Halifax 
les stations.

Pour toutes Informations s'adresser à VA 
I>ocal pour la vente des Billets, 24 rue

stations sur

9.45 P.M.Æ“£iR. A. STARRS real, VIS A VIS LE MUSEE GÉOÎ.

3H-VINS ET CIGARES CHO
TOUJOURS EN MAIN

Propi
548 Rue SnsaKX, Ottaw.

JOHN CASEY, St
N. B.,
Sud

et arrête à toutes de forces
ANiklIk chlorose
LE FBR

& CIE.

61 & 63 Rue Clareijce.
AYANT POUVOIR DE PROCUREUR.

294-266 rue Dalhousie et
WM. CODD,

.-ci,
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BRAYAIS117 DUE CLARENCE. E. J. CHAMBERLIN, C. J. .SMITH, 
Surintendant-GénéraL Agent Général 

Ottawa, 11 Dec. 1890.
l'K imomi* saii% ocr.vslonnar ilr '
U ro.-nlori* et raconrititue le «tu* -t U 
Ion n a In rlsueur m-re--alri- »r Ivfutr .(et Imil ’tin i et r,m-
liig.rhii# .urr ti BR V

des Passagère. B J IktelCTl—M ;fw»
La MeilleurCurede tatou
Fn venin -Une toutes 1ns pliarma

£S=£5Eïasg$l ©üfv57 atesda22E
»at|E|inad «p»siaB 111111,3g r|

été ensuite
BuQ

•l
MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

X-Zi CJi-JS/A-DA. SIB JOHN A. MACDONALD
Journal Quotidien du soir Les médecins ont publiés plu 

sieurs bulletins aujourd’hui, ils 
constatent quy sir John a passé une 
nuit paisible et semblait bien repo
ser ce matin.

A lt 15 hrs. avant midi, les rnéde 
cins ont déclaré que le sang répan
du dans le cerveau semblait avoir 
été quelque peu absorbé : ce qui 
explique pourquoi il recouvre sa 
connaissance plus facilement et la 
conserve plus longtemps 

4 Hits. P. M —Ou ne constate au 
cun changement dans l’état de santé 
<lu Premier Miuittre depuis l’éma
nation du dernier bulletin 

Les médecins doivent se rencon
trer en consultation ce soir entre 0 
et 10 hrs. a moins qu’ils ne soient 
appelés avant.

On entretient la crainte que la 
faiblesse du cœur qui est très pro
nom ée, amène le résultat falal su
bitement.

LA V>LLEE DE L’OTTAWA
Journal He'xlomadaire à 16 pages

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
JOTTAWA, ONT.

Jeudi 4 Juin 1891

ECHOS DU JOUR
Le Globe demande un choix d’hommes 

plus habiles pour représenter la province 
d’Ontario au conseil (les ministres.

L’hon. M. Tassé n’a pas encore repris la 
direction de la Minerve. On croit que l’af
faire sera réglée aujourd’hui ou demain.

Le J)r Powell eel indigné des nombreuses 
questions qui lui «ont posées relativement 
à la ma’adie de Sir John.

Nom ne savons trop d’où l’indigmition 
doit venir : du public ou du médecin.

leSir John Thompson a déposé hier, 
bureau de la Chambre les documents concer
nant les négociations et l’extention de cnm- 

entre les Klnts-Unis, le Canada et Affaires intérieures de la Russie
Terri-Neuve

D’aprè9 les dernières dépêches 
reçues au “Canada”, la Russie 
semble être «ur le point de ee por
ter elle-même un coup bien dange
reux, bien pire que tous ceux qu’elle 
a déjà reçus et dont il lui sera bien 
dillicile d’en atténuer la portée et 
la force, d’en panser ensuite lei 
blessures, et surtout d’en faire dis
paraître les effets 
doute, le monde entier reconnaît 
que le Nihilie ne est une calamité 
très-grande : c’est l’épée (le Damo
clès suspendue à toute heure du 
jour et de la nuit au dessus de la 
tète couronnée de l’autocrate de 
toutes les Rassies

M. Foster a déclaré, hier, qu’à moins d’é
vènements plus graves à Earnecliflc, il pro
noncera probablement le dixt-nurs du budget 
vendredi.

Le Daii.Y Chkoniclk de Londres croit 
îcesseur de Sir John sersque le choix du 

fait entre sir John Thompson et Hir 
Charles Tupper.

Sans aucun
Le nombre total den immigrants amenés 

par divers paquebots d’Europe et qui ont 
été débarouéH dans la journée d’hier à 
New-York s’est élevé au chiffre extraordi
naire de 5,390.

L’importance du bureau central de la 
poste à New-York continue à s’accroître 
dans des proportions phénoménales. I^s 
recettes du bureau pour le mois de 
provenant pour la plus grande partie, delà 
vente des timbres, se sont élevées uu chiffre 
incroyable de $510,949.03.

une réunion du cabinet français tenue 
hier au palais de l’E'yséc, les ministres ont 
discuté un projet portant l’établissement 
d’une, caisse de retraite pour les ouvriers. 
Cette caisse payerait une pension annuelle, 
s’élevant de 300 fr., à 600 fr., aux ouvriers y 
ayant droit après trente ans de travail.

L’argent nécessaire pour la fondation de 
cette <euvre serait fourni par un fonde au
quel contribueraient, à parties égales, les 
maîtres et les ouvriers, ainsi que par un se. 
cours donné par l’Etat en proportion de 
l’argent en caisse.

M. de Freycinet, a démenti la nouvelle 
qn’un navire de guerre français était inter
venu dans ’a question de l’approvisionne
ment de l’appât dans l'ilc de Terre-Neuve. 
Il a affirmé également que le bruit qu’un 
officier de la marine française avait prévenu 
les Terre-Neuviens habitant, près de la baie 
de Saint-Pierre qu’ils ne devaienl pas x-en- 
dre d’appât aux pécheurs venant des Etats- 
Unis, était dénué de tout fondement.

La correspondance mise hier après-midi 
devant 1* Chambre des Communes ne con
tient pas encore toutes les pièces qui ee rap
portent à la conférence de Washington. Sir 
John Thompson a dit que le gouvernement 
canadien attend d’un jour à l’autre l’autori
sation nécessaire du gouvernement impérial 
pour publier le reste des documents.

Les papiers mis hier après-midi devant la 
Chambre comprennent la correspondance te
nue en 1888 et 1890entresir Charles Tupper 
et le bureau colonial au-sujet <|u transport 
des mal’es par steamers entre la France et 
le Canada et autres documents.

le Nihilisme
ténébpur ses manœuvres 

agiss -ments dans l’ombre rend la 
vie aussi impossible à l’empereur de 
Russie, à sa Famille, à ses Minis- 
ties, aux employés dç. son gouve»’ 
i.ement, que gênante et désagréable 
à son peuple, aux visiteurs et aux 
étrangers qui dès qu’ils ont le pied 
sur le boI russe, tomb nt sous la 
haute surveillance d’espions salariés 
et de sec-ets policiers.

Pourtant lo Nihilisme

reuses, see

n’a pas en
core pénétré au milieu d'-s masses 
d’une manière profonde, car celles 
ci adorent envoie leur souverain et 
le considèrent toujours comme un 
Dieu. La blessure politique la plus 
grave que s’inflige la Russie, appar
tient à un autre ordre d’idées et est 
toute différente : nous voulons par
ler de la persecution entreprise con
tre les Juifs

On verra ( lus tard que les consé
quences de ce mouvement antisô- 
mitique, seront plus sérieuses pour 
la Russie que celles du Nihilisme, 
toutes graves qu’elles paraissent 
pourtant être. Cette question jointe 
à tous les i.utres symptômes de 1 in
tolérance religieuse qui étouffe toute 
nouvelle idée en matières de reli
gion, découvre le profond degré de 
dégratiou et d’ignorance où est des
cendu ce peuple sur la fin du dix- 
neuvième siècle : nous le trouvons 
mêlé à toutes ces persécutions d’un 
antre âge, et agissant sous le mas
que du chiietianisme d’une façon 
plus rév iltante que les païens de 
l’antiquité.

La conséquence fatale de cette 
répression de la liberté de cons
cience a conduit la Russie à suppri
mer toutes les libertés municipales. 
La chose la plus heureuse qui ait 
pu arriver en Russie est cette sorte 
île républicanisme qui inspire le 
conseil municipal dans les villages, 
et guide ses actions. Au-moyen de 
leurs conseils municipaux, les ci
toyens s’habituent au gouvernement 
leprésentatif. Que le système par
lementaire soit mis en vigueur, le 
peuple est prêt à s’en servir, à en 
retirer tous les meilleurs avantages ; 
ses goûts n’étant ni révolutionnaires, 
ni portés vers les honneurs publics.

Nous avons entendu dire que le 
Czar ôtait par *es lois draconiennes, 
la seule exception faisant tache 
au système municipal qui règne en 
Russie. Tous les peuples jouissant 
des libertés municipales, y sont de 
tout cœur attachés.

De pareils peuples, jouissant de 
telles prérogratives sont prêts à mou
rir pour les défendre.

A ces Russes qui n’ont que ce seul 
terrain sur lequel peut se mouvoir 
leurs titres d’hommes, dans la lorce 
du mot ; ce seul droit de liberté qui 
bat dans toute enveloppe humaine ; 
ce seul privilège qu’ils ont regardé 
d( puis aes temps immémoriaux com
me étant le plus sacré et le plus 
cher à leurs cœurs, il devra paraître 
bien dur et bien pénible de se voir 
ravir ce qu’ils ont de plus sacré au 
monde, lents libertés municipales.

La Russie aura beau remplacer 
leur» institutions libres, par d’au 
très tyranniques, fermer leurs éco 
les établies sous l’égide des libertés 
constitutionnelles, el faire tous ses 
efforts pou refouler dans leurs cœurs 
les sentiments de liberté et de jus
tice qui les remplissent, l’heure ar
rive ou aucune puissance ne pourra 
les empêcher de faire expl 
yeux de leur» tyrans et ae 
sur les ruinas au

Le Goux'ernement turc est mis en éveil 
par l'attaque de brigand# contre l'expreee- 
Orient, près Tchereeskoi ; il va prendre les 
mesures nécessaires pour empêcher que pa
reil crime se reproduise. Le gouverneur de 
la province, où le crime a été commis, orga- 
ni§e îles forces pour les lancer à la poursuite 
des brigands. Néar moins pour ne pas ex
poser à la mort les personnes mises à rançon 
et que les brigands ne veulent délivrer que 
contre une somme de $40,000, l'expédition 
ne partira que quand cette somme seia ver
sée et les prisonniers délivrés.

M. Israël, le banquier de uorlin, envoyé 
par les brigands pour trouver une rançon de 
$40,000 est parti ^-our Kirk-Kilissia, ville 
située à 32 milles d’Andrinople, ayant en sa 
possession la somme demandée.

Comme tous les prisonniers emmenée par 
tes brigands sont des Allemands, la Porte a 
promis *au gouvernement allemand de 
prendre les mesures les plus actives pour 
punir les coupables. Des troupes sont parties 
à leur poursuite.

Nous annoncions, dernièrement, le ban 
quet que se sont donnés lcs bonapaatietes, à 
Paris. Plusieurs journaux américains ont
commenté ce banquet ; voici ce qu’en dit le 
Times de New-York Il y a tout lieu de 
croire que le banquet bonapartiste aurait 
été un banquet bou angiste si le général 
Boulanger pouvait encore être utilisé, et il y 
a gros à parier que le prix du festin a été 
payé par les mêmes 1 ^gitimiates qui ont 
donné aide et confort au boulangisme.

" Qu°i qu’il en soit, le principal intérêt de 
la corné lie est dans 1 attitude qu’y a tenue 
le gouvernement. Le banquet n'a pai été 
interrompu, et les orateurs ont 
ee qu’il» voulaient 
mêlât. Piêcher publiquement un change
ment di gouvernement, est un défi que peu 
de gouvernements français auraient enduré 
Que le présent gouvernement tolère 
licencie, cela prouve qu’il a trop de coofiauce 
dans l’attachement du peuple à 1a répu
blique pour s’occuper de ce que peuvent 
dire les ennemis de la république, et qu’il 
peut ee permettre de traiter une réunion de 
bonapartistes avec la même tolérance dédai
gneuse que nous aurions ici pour la forma
tion d'un parti impérialiste. ••

1

dire tout losion aux 
_j s’établir 

gouvernement le 
plus despote que le dix-neu/ième 
siècle ait jamais vu sous les rayons 
du soleil

Attention, les revendications dès 
peuples sont d’autant p us terribles 
qu’elles sont saintes et justes.

pu
que la police s’en

—La Press National de Dublin accuse 
aujourd’hui M. Parnell d’avoir détourné 
de leur destination certains fonde qui lai 
avaient été confiée. Ce journal dit qu’il va 
répéter cette accusation, efin de forcer M 
Parnell à le poursuivre en justice. Il 
“ Notre secrétaire attend dans son 
que M. Parnell lui envole an# assignation. ‘

—La Bande de 
direction de M., 
engagé par le Collège d’Ottawa, à 
•ee Jeux qui auront lieu le 9 eeuraut.

e la ville d’Ottawa, 
James McGïlliouddly, » éû
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PENDAISON TELEGRAPHIE FEU SUR LA RUE SUSSEXComiti des Privileges et Elections clamation est refusée 
droit non 
Clarence e 
construction

On ne fait aucun 
propriétaires des mes 

s'opposent
Hier soir A 11.4,1, l'a*arme de 

appelait la brigade de feu sur la 1 
où un incendie s’était déclaré dans le sous- 
sol de rétablissement de M. Lecourt, qui 
tient une teinturerie à vapeur. 1.» station 
No 4 arriva de suite sur les lieux dui 

u, le policeman McMor
nièrent au premier étage 

Gervaie, une autre 
criaient au 

femme de 
de Mont-

plus aux 
‘t Rochest 0la boite 4l Gl Ila

nouveux trdeAFFAIRE TARTE A McGREKVY 
Continuation de la séance du 3 juin 
M. Ed

Ivira sur ces

Une lettre de l'avocat de la ville est tue 
donnant son opinion sur le cas de M. M 
telock, de New-Edinburg qui se ni 
voir de l'eau dans sa cave ; il n'a droi 
aucune indemnité, vu que ce n'est pa* dû à 
la négligence de la Corporation 

Il dit encore que M. Mclamg 
réclamation à adresser A la 

pour un pont sur son île dan

A la demande de l’échevln Borthwick, 
l'ingénieur de la ville fournit le rapport des 

.dépenses faites dans les different» quartiers 
jusqu'au 1er juin.

ACHETEZ LA POLITIQUE AUX ETATS-UNIS 
(Dép*- ti< spécial» au Canada) 

Charlotte, N. Ç„ 4 juin.—L’alliance de 
la Caroline du Nord ne supportera pas 
Cleveland en 1892. Cette nouvelle est de 
source sérieuse, venant directement du pré
sident. Le président Polk, dans son journal 
qui est l’organe le l’Alliance de l'état, 
durant trois semaines consécutives a donne 
À comprendre au parti démocratique que les 
fermiers tiendraient leur position au sujet 

la question d’argent, et que si le parti 
persistait à mettre en avant C eveland. aux 
prochaines élections 
talement du parti 
puissance humaine 
décider A supporter.

Le troisième parti compte beaucoup 
d'amis dans les rangs des démocrates. Les 
démocrates qui ne font pas partie de l'al
liance s’en aperçoivent bien, mais n’y 

• S’ le sentiment public ue 
résent, il n’y a aucun 

pie emportera le 
line du nord.

\i Mvi.KOD, C. R. Avocat, 
1V1. Québec, 138 Rue NVÏtli

g«r propose que les livres mainte 
produits restent eu la possession du 

té jusqu’à nouvel ordre, et que les 
avocate de Sir Hector Langevjn et M. Tari 
et leurs experts aient accès aux livres, 
première partie de la motion est a.lop'i 
la deuxième rejetée eu attendant que la 
des avocate et experts soit fournie au 

M. Michael Connu lv est examiné 
duit les contrats pour les travaux du havre 
.l'Ksquimalt. Cette feuille de balance n’est 
pas datée, M. Tarte demande que le témoin 
mette sur la table les deux livre* de caisse 
des travaux du bassin de Lévis 

Ive témoin refuse.
M. Edgar dit que si le 

béir a l’ordre dn 
ter à la chambre.

M. Ferguson dit que son client n'a pas 
refusé d’obéir au subocena qui lui ordonnait 
il apporter ici les livres de la société. Les 
livres sont ici et le témoin est prêt à 
laisser examiner en sa

M. Donova 
Charles Tay or mo 
et sauvèrent madame 
dame et un jeune garçon qui 
secours. Mme Gervaie était la 
l’agent de la buanderie à vapeur 
real et est infirme, n'ayant pas quitté son lit 
depuis treize ans Les flammes furent-vite 
éteintes, mais malbeureu 
qu’elles eurent occasionné 

ges, dont nous 
actuellement tou 
-le la machinerie.

Narcisse Larocque t à

GEO. McLMJRIN, LLBLa
hiu n’a au- 
Corporation 

s la rivière Ri*

AVOCAT, Etc.
BUREAU 1 19 RUE ELfflN,

2 j y LO a ircv-ui 1

àvrt?. VI .MUTMit, Wt

SUBIT SA PEINE SANS FBEMIB OTTAWA'

u semen t Après 
de sérieux dom-de ne connaissons pas encore 

te l’étendue. Sans parler 
M Belcourt déclare qu’il 

Appropriations, Dépenses. Balance. avait |»our $2,000 de vêtements cher, lui, 
$8,316 $1,638 $6.6S.') et que ta plus grande partie en est brù ee II

l.Ttis 1,127 est porteur d ime assurance de #1,000
4.381 h»7 scs marchandises. Le bâtiment, qui n'a été
7.7H4 2.3UÔ que légèrement endommagé, appartient à
2,411 3.826 M. T. AL Teichman : les pertes sont

729 2,2"> t vertes

LE CONDAMNE—POUR —
démocrate* 

ne pourrait après les

eraient to- — «JRBAÜ : —qu’aucune
UfTi01 n refuse (Vo

udra le rappot—
Saotus'i <» lltri >

Dalhousie 
Wellington 
Centra! ..
St George 
By 
Ott
Rideau

L’échevin Bm 
dépensé d’arge 

compagnie électriqu 
reste en mains d

2.926
4.273

10,010
2i 983
'-’.eu:.1

VALIN & CODEN’AVOUE PAS 
SON CRIME

Avocats, Solliciteurs, Notaire#. 
BLOC EGAN, RUE SPARKS.

VIS-A-VIS I.'HOTIL itvssr.LL 
trrArgent à Prêter.$3.00 On ne sait

le travail L t 
rmé son éta

‘lespeuvent rien 
change pas plus q 
doute que le pari 
vote dans l’état d

comme

Thompson dit que les deux livres 
doivent être mis sur la table pour le monte 
le comité décidera ce qu’il en sera fait 
sémiemment.

Si. Ferguson dit qu il est prêt à montrer 
les livres, les laisser marquer comme exhi— 

qu’il refuse de lus laisser sortir de

ti du peu
1.251

ick 11
'."ft i hc 

tbiii

Allez voir la vente des cravates 
qui a lieu chez Quesnel, 20 rue 
Rideau, il y en a de toutes cou-

esementpense que l'on a 
r les rues pour la 

que le montant qui 
tre destine à d'autres 
propose la 
Devlin, que Vingt 
• l’uppi opriation d 

chaque quartier 
nt de remettre

SUICIDE
Qckbkc, 4 juin. La fil'e qui s’est suicidée 

dimanche au Sault- Montmorency a été iden 
tifiée à la morgue 
orphe'ine de Mon 
nard âgée de 26 ans 
amis. Anna Bernard est venue en 
le pour cher her de l’emploi . malh 
ment e le n’a pu garder ses situations 
suite d’une maladie de nerfs. Découragée, 
elle demanda au recorder de l’envoyer en 
prison. Celui-ci refusa et la fit p'a 
1 hôpiial du Sacré-Cœur. Vendredi dernier 
e le partit de l'hôpital ; ce soir-là elle coucha 
à Saint-Sauveur chez une nommée Morris- 
eotte. Samedi elle passala nuit chez M. L 
B Grenier, de Beauport, et dimanche elle 
se rendit au Sault Montmorency ou tant de 
suicides ont déjà été commis, et elle ah. .. 
le fatal

L’autopsie a démontré que les pou 
la défunte é aient atteints de tu lie 
deux onces de vert de Paris one été 
dans l'estomac Les jurés ont re 
verdict de "Suicide dans un moment 
ration mentale.l,a défunte a été enterrée 
cette après-midi.

J. W\ W. WARD,
AVOCAT ETC.

—BUREAU—

31 Scottish Ontario Chambers Ottawa, 
J’GAITA, JWacTAVISH & WYLD,

necessaires motion si*—

LE m M. BERUBE 'éohevin 
à di 

t de
bits, mais 
sa possession 1ÏÏhier ; c'était une pauvre 

tréal, rommée Anna Ber- assessemen 
Un amcn.leme 

la prochaine convocation 
majorité : MM. Devlin et

M. Girouard, donne ordre 
du comité de prendre es 

mettre sur la table.
Le grettier s’avance pour en prendre pos-

Le président, 
alors au greffier

la quest ion i 
est accepté jiar In 
Borthwick votent

ni parents viT
Et vous aurez droit à un

PRB,SENT. Une table spé- EXHORTE LE 
riale chargée de coupons et MALHEUREUX
autres m arc n an dise s est desti
née d et t eftVt.

Les premiers venus auront j]^ MéJSSS DANS LA PRISON 
HATEZ- !

Magasin de t liait 
-i 1 -eu près lv seul n

issurcs de Durocher est 
vcommandable dans la 

trouver» / lè des Chaussures de 
t des valises de toute grandeurrée, Les marchanda de la rue Rideau donum 

t que l’on r.jwe proprement cetto me 
est dans un état dégoûtant dt 

réclament une rue qui 
Cette péti

M. Michael Connolly met la main sur les 
le gn flier n’y touchera pas. 

mpson dit que le comité 
r se battre avec M Conn 
evoir est de faire rapport

Avocats, Solliciteurs, Notaires.
Bloc Bay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.

PKItH DK L’llOTXr. KVWIEI.L. 
MAwriNti'C.AhA, v C., I).H.MAcTavisa, W. Wn»i

lier s, «t dit que 
Sir Johu Tho 

n’est pas pou 
et son seul d 
chambre.

John

(puis hui

en grauit perma 
sentie par l'.-che 
par presq 
rue, malli 
mun et m 
décide de 
plissage du 
fond gi

Quesnel vend ses cravates de 
fantaisie a des prix qui défient 
toute concurrence. Venez et 
voyez vous-meme.

Il vin Borthwick est 
|tio tous les commerçants de la dit» 
tetireustnieni elle subit le sort i 

sera considérée que plus tard. On

,.E
l'nompson fait

Welclon propose que la motion de Sir 
John ne soit 
motion déclara 
possession du tout 

M. Kirkpatrick dit 
encore refusé aux or» 
produit ses livres et il c*t 
examiner. Tout ce qu’il v 
livres restent en sa possession

M. Chapleatt dit que le comité n'a pas le 
droit de s’emparer de la propriété » l'une 
oersonne.

La motion de sir John Thompson est sus-

Le président donne de nouveau l’or» 
témoin de mettre les livres sur la 
pour les marquer et les identifier

Le témoin dit qu’il est prêt à se confor
mer à cette demande, pourvu que la de
mande ne signifie pas qu'il soit obligé -le les 
laisser ensuite en la possession du comité.

Le comité consent.
Le témoin détache lui mèn e les cordes 

•hent l»'s livres et les ouvre lia
ble du comité.

comme exhibits, et 
les ferme et

niotiou à ce

’ • z 'now j
H. A. 1UUJ1..V _ À T. «WW* 

JJ. P’ °" *vec Privilège â

le meilleur choix 
VOUS.

payer 'es frais exigés par le r-.m - 
reek Patterson avec l’argent du Les boulangers de la ville qui ont ét«< 

autorisés a faire des pains d une livre et 
profitent un peu trop de cette liberté, 
demandent le niçme prix pour -•«•s 

nouveaux pains que pour ceux posant deux 
livres. Nous avons rencontré un distribu
teur de pains à domicile mardi dernior «pii 
n’avait dans sa voiture (pie des pains pesant 
une livre et demie,

On donne les chapeaux de 
75 pour $2.25 chez Quesnel 

26 rue Rideau. La vente est 
commencée. •

pas adopté* 
nt que les 1

ité soit reconsidérée.
pie le témoin n’a pas 
1res du comité. Il a 

prêt a es laisser 
eut c'est que les

livres sounions de l.Prières du pretre et des 

religieuses

***

de Révision se réunira 
noncer sur un certain nombre »l 
au sujet, des trottoirs.

trouvées
"d'Lber-

> rgem \ prAi,.»» 
fsmh'>ur*er en »un-m

108 Meilleures 
Qualités de

T.J.Britimi° Ri >» Russell.
26 Rue Sparks.

La ( 
pour se pro 
réglementaPigeon, Pigeon & Cie CHARBON

NOTES TÉLÉGRAPHIQUES 
Dans les cercles politiques de Berlin, on 
tribue aucune importante aux événe- 
te de Serbie.

On croit que 
dans les affaii

Le comité des finances s est réuni hier 
après-midi, et a ouvert plusieurs soumissions 
au sujet des $20,111)0 de débeut ure», pi 
intérêt à 4 . Vu l'absence du pr 
Henderson, aucune 11c fut accepté»

LA FERMETE DE LAROCQUE
49 & 51 RUE RIDEAU.

1 la Russie n'interviopdra pas 
res intérieures de la Serbie, 

ayant confiance dans le gouvernement serlie Belcourt, MacCrakoa & Hendarson
Avocats, Procureurs, Notaires, Eté. 

ONTARIO HIT? OTJHIBHIO. 
OTTAWA.

Nouvelle route a Montreal par 
les Rapides du tit-Laurent est a 
present ouverte. •

A LA BOULE D’OR, RAPIDITE DE L’EXECU- 
TiO.s

*fTVhcz Durochcr c'est le meilleur 
< baussurcs de la ville.

m ssf"poser de con

sa conduite 
ntat commis a

îetere rut 
férer la médaille de 
Georges de Grèce, 
lageuse lors de 
T*aréwitch 

- 1a 
dér 'blé 
chôment

R se va proj des
prince
nrlc Les droits qui ont été perçus au bureau 

local de la Douane durant le mois de mai se 
sont élevés à $25,369, c'est-à-dire $2,513 de 

les recettes de l’an dernier à la 
|uo. Les montants des 
ns sont Ica suivantes : Marc.lian- 

ortées $91,011 • 
. . . .s .....(sommation

A. HkuA partir du 1er juin jusqu’au 
1er Octobre, le vapeur Gatineau 
quittera son havre, Ile Clark, a 
l’arrivee des trains d Ottawa, 
Montreal, Boston, New-York et 
autres points intermediaires 
tous les mardis, jeudis et same
dis et passeront les Rapides ; il 
arrivera a Montreal vers 2 hr s.

au coin des rues Spaks et Elgin, 
ou au depot Elgin.

Joiiv J. McObaebn, 
TÎknukhwmn.qui attiK 

meme sur L tati
Le greffier les marque 

le témoin reprend ses livres, 
les attache avec des cordes à linge.

M. Tarte continue l’examen du témoin 
ni demande de lui montrer dans les 

une*entrée de vingt-cinq mille piastres 
($25,000) au sujet du Cross mail.

Le témoin demande 
M. Tarte dit que ce 

peu de temps a la trouve . 
qui a fait l’entrée. Il croit 
eutiéea dans ces livres oiv 
Martin P. Connolly. Il n 
les livres de la société

plus que 

transact io
dises libres, $72,001 : imp 
total, $163.112 ; artic os de 
générale $86.962

(Dépêche télégraphique spéciale)
! L’Orignal 4 juin 8 15 hrs. A. M. La 
I rocque a été pendu ce matin 
| L'Orignal 4 juin 8.40 hrs

a été lancé d ma I ôtern 
hrs. payant de sa vie la 

•inie horrible pour lequel üaété 
e crime a été considéré 

i j âge qui présidait au 
des p us atroces qui a t jamais été commis 

- , aorle continent d’Amérique : le viol et le

GRANDES REDUCTIONS i
Russell, au mois d'octobre dernier :

Larocque est mort sans frémir et sans 
avoir parlé. Il n’a pas avoué sou crime.

Le bourreau s’est acquitté de l’exécution 
avec beaucoup de dextérité et sans le moin- 

„rident. Le tout a été fait en un clin 
sont écoulées, de

gr»'ve a pris une extension consi 
hier à Bruxelles. 55 établissements 

parait s'aggraver, 
ont éité arrêtés

Stewart, Chrysler & Godfrey,,;à

TAPISSERIEL situation 
meneurs sociiviateeà 8.05 lira, 

a. m. Narcisse 
éternité ce ma-

AVOCATS, SOLLICITEURS.
” AR. nl* i- ,, la Cour Sii|»eme et le Parlemenl
Cljaujlm's U1,irai, 14 rira Mutcalfo, Otfcum

F. H. Cnurar.au,

—Un nommé Williams Middleton, qui, 
au sortir du cirque, à Camden (New-Jersey), 
a grièvement blessé d’un coup de revolver 
une jeune f-mme du nom d’Emma Stewart 
avec laque le i* s’était pris de querelle, a 
bien failli être lynché par la foule inniguée. 
I avait déjà la corde autour du cou lorsque 
•leux policemen l’ont sauvé et mis en état 
d'arrestation Quoique très grave, la bles
sure de U jeune femme n’est pas considérée 
comme mortelle

La ferme de M. Va'entin Beck, située à 
milles de Beaver City (Nebraska), a 
étruite par un incendie pendant l’ab- 
de beck et de sa femme. Leurs deux 

puis enfante, une fillette de six ans eu un garçon 
cé à î de deux ans, ont péri dans les flammes.jj

8.05 it!

, à j iste titre, par le 
tribunal comme un

nné 
ar li V£ H KM IS ES 1 > K F LAN N K LLETTlt 

NOUES A 65 CENTS, CHACUNE, 
RUE RIDEAU , 

S ET FAUX CULS.

MoLrod Stkw?5îa quelle date, 
a va lui prendre— J’AI FAIT ;ÜE — :z QU ES N EU. 26 

mis GRANDEUR

Un jeune garçon, nommé 
é hier, accusé d'avoir vol» 

fou de Hui

Durochcr a lr plus 
Chaussures de la ville 
vous serez satisfait

Godkiikys et rafraichissements a 
Les billets sont vendusCe n'est pas lui 

que tonies 
été faites

IUl

M. J. GORMAN, LLB.les
Remon 

I mardi dernier.
(Su. < , ur dt l. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
— BUREAU—

Carleton Chuiiliers, 74 Rue Sparks
OTTAVZ^V,

^•r Argent a Prefer.

l’entrée île $25,000 
n'a jamais examiné les ivies 
Il ne jurera pas qu'il a vu ou 

pas vu celte entrés.
Mi. Tarte demande si le témoin aura ob

Dans le prix de tous les genres
avec soin

F.nc ge/. don> Durorh» 
s savez bien 
'ailleurs, et

(«ut vos Chau* 
nd bien meilleurGrand Assortiment de 

Allez donc le!

Grande reduction sur tous les 
chapeaux en magasin cette se
maine chez Quesnel 26 rue Ri-

■ept
été»!5 a 75cts. par Rouleau

d'œil. Cinq minutes se
le bourreau 

du con.lam

tion à livrer
res et billets, en sa possession.

Lt témoin dit qu’il les produira devant 'e

réponse à M. Daly, 
les livres de la société 

dépendes des tiavaux du 
Sir John Thompson dit que vu qu 

témoin paiait avoir de la difficulté à t 
ver l’entrée, il vaudrait mieux ajourner à 
demain. Peut-être qu'alors le teneur de 
livres sera arrivé- et pourra trouver l’entrée 
avec p us de facilité. A 12,45 le comité 
s'ajourne à demain

au comité tous les vo
lett ACHh/ri 

N ELLES 
LF U R ES 
COUTANTQ

Z VOS CHEMISES DE 
CHEZ QUENNaL. I.
DE TOUTE LA VII 

Un 66 CE N'IS C

I FLA
KS (VIEIL
LE ET NE 
HACUNK.

l’ous ceux qui veulent des Tapis e- i , moment ou
ries de n’importe qu’elle soi te trouve- ; attacher les bras 
ro, t avantageux de visiter mon stock r
qui est le plus considerable et le plus r,e Rvi, M.Bémbé.curë de l’Orignal a resté i 
complet au Canadâ. avec lui hier soir jusqu’à minuit. Le con

damné a été aussi visité par deux sœurs 
grises d’Ottawa.

Le shérif Hagan en ayant donné la per
mission, M. Bérubé avait fait ériger dans le 

rridor, un autel vis-à-vis la porte de la 
llu’e de Larocque. La lumière blafarde 

que jetaient les lampions,—qui ont été a la
més toute la nuit, - pénétrant îuequ à d( 
le cachot du malheureux Larocque

r de ’autel un cercle pâ’e que 
découpé dans la noirceur du 

Le condamné, calme, se prome- 
ent dan j sa ce Iule.

A minuit, M. Bér
morts, les prières des bonnes sœurs se mê
lant à celles du ministre de Dieu, implorant 
la clémence du Tout-Puissant pour un pau- 

bientôt mourir

a commen
ppiné jusqu 

Le confia: ° Enté -A. E. LTJSSIEB_—Au cours des débats sur le tarif du -a- 
nier, la chambre les députés français a dé - 
cidé de laisser entrer en franchiie les laines 
brutes, en gros, et les plumes pour orne
ment. Elle a a loptv les droits proposés par 
la commission du tarif sur les laines de cou
leur en gros, et sur les laines peign. 
cardées.

■ssession. 
le témoin

hâvre en 1
ipte des 
833.

Avocat, Notaire, Etc
Bon pour 50 cts ! ! !

pée et présentée 
la valeur «le 50

BUREAU
Coin de la K ne Aideau, Ottawa, Ont. 

«TArgont à Prêter aveo avanUge spécial à

A. E. LUSSIER.

669 RUE SUNSSZe le

Dette annonce cou 
le 31 mai 1891 
pour «fiiaque douzaine de jxirtraitsW. H0WE. s —M. Jouanno, un bamjuier dépositaire 

«les fonds de la p'upart des personnes qui \ 
prennent part à l’exposition française de 
Moscou, s’est enfui, laissant un passif éva- ■ 
lué à deux millions de francs.

S. JARVIS Christian & CieBlock Howe, rue Rideau et 
393 rue Cumberland.

TÉMOIGNAGES I)
CHATELAIN,

Samedi dernier 
l'objet d’un 

sympathique.
Voulant lui témoigner toute la joie 

son admission à la profession d’avocat !
sait, ses amis se rendirent en gr 

nombre, à sa demeure, où M. J. W. Poil 
E. E. D. de Montréal, lui présenta eu 

adresse des mieux

loi- ESTIME A M. 
AVOCAT.

mai, M. H. Châtelain 
monstration vraiment

PHOTOGRAPHE
14-1 EUE S PAB KS

mait autou 
l'on aurait dit,

nuit lentem

20 
e dé

-Il vient d“ paraître à Berlin Commercants de Charbon.
BASSIN DU CAJSTA.IL. 
En dehors «lu Combine. Adresses vo 

commandes à C. Christian, Agent., Nicole 
House, Little Sussex Street, Ottawa.

—r» vieil» ne paraître a nerim un 
fente socialiste invitant tousles socialistes .lu 
pays à se réunir pour protester contre la dé 
cieion prise par le gouvernement le 
diminuer les droits sur les g 

La Gazette ue la Croix 
journaux s’opposent à cette agitation, 
récoltes sont mau vaises, disent-ils, le 

ra bien forcé de changer

La grippe sévit parmi les domestiques 
hâteau de Balmoral, la résidence d’été 

i montagnes de 
a peur d'attraper la 
les plus grande précau-

a été
[v yu |

â lr m
OTT-A.WA.

ubé 
8 1)C

a dit la messe des

lere COMMUNIONet les autres 
Si .es wmvie malheureux qui allait 

sur l'échafaud.
Cette scène triste et lugubre par sa cause 

! et grandiose par les motifs de la charité 
I chrétienne qui y présidaient est une que 
les personnes présentes n oublieront ja-

Aptès le départ du c ré et des sœurs, 1 
ocque a été laissé seul pendant quelques I 

minutes. I> aemb ait .rès-affecté de la ce ré- • 
munie religieuse qui venait d avoir lieu, à 

intention. IJn gardien se présenta bien- 
i lui, tenant à la main un razoir et du 

savon, pour lui reudre un «1er
Depuis sa condamnation, on avait pas 

permis à Le roc ue de se raser lui-même. 
Ensuite ou le ai.ssa seul, il marcha pendant 
que. ques iustants et se mit au fit, gardant 
sus pantalons -ur lui. Quelques minutes 
après il semblait dormir d’un sommeil pni- 
sibl-- qui ee continua jusqu’à 5 hrs. ce mai iu.

En se réveillant il se mit à man lier 
doucement, a tête penchée en avant et les 
yeux tournée vers ia terre. Le Rev. M. 
Bér hé

Walker, McLean & Blanche!vernement sera
Châtelain 

eaucoup de facilité, y rép 
d élo(|uence qne d'esprit.

irconstunce accom-

Un magnifique choix de jolis arti
cles pour Souvenir de 1ère Communion 
vient d’etre reçu chez

à l’im 
ec 1

que pris 
parle av
avec autant n eloquence qn 

Plusieurs cadeaux de cire 
pagnaient tu dresse qu’avait enluminée av 
un goût d'artiste M. T. F. Routhier 
Hull.

Inutile de dire que
Musique,

mi les

k ictoria, dans les
ac-~ass.,r luU qas je r»Dames d’Ottawa du château «l AVOCATS,

tours, Agents Parlemen- 
I, Notaires, Etc

No. 34£ rue Elgin, Ottawa.
(EN EA(!K DIT H17S8KLL.)

W H Wai.kk.h "7 I). !.. .McLean,, C A. hT.àncmÊt*

ut .t»1.z•«n'pe qu' lUi eri.reni et elle* • -ni lo.ijoure l3 
•ee w et i.roiirne.

Avoues, Sollici( l’Fcosse 
I maladie P. C. Guillaume,maladie ; elle prend 

lions pour l’éviter. COI 1ST IDES EUES WolffsflOMEBIackingl.ar
cette soirée a 

chant, i
.eu tout 
décl

iplirent le programme de 
ui doit beiucouD de 

-, et à l’hospi 
Madame Châtela 

e fé iciter MM
préparé à 
émonstra

SUSSEX & YORK., Hier a commencé à Londres, le . procès 
d’E»lward l’inter, alias tiliceny Al, l'alchi
miste américain, accusé d'avoir essayé d’es 
croouer $10,000 à un bijoutier de 
street, soue le fallacieux prétexte qu’il 
vait changer un souverain en une pi 
trois fois plus lourde que ce deruicr.

Vous Deyez Lire Ceci. le succès désiré, 
lions, discours reri 
eotte fête 

ne à

fl' K Lksgi* pST homnv- , f mmei et «-niants
up de son 
italité fran-

mtime qui 
l’ainabiiitéBond 

u u pou - dit" Au Magasin du Bon Marche ouùv* von. Pas», un.Afin d’étendre davantage mes affaires, et de 
mbreux clients, j’ai loué 

i, J Juin, les magasins 
314 de la rue Wellington où je 
irtimeut complet et lxm marché 

l»ur femmes et enfants, île 
an t eaux d’enfants, «le blouses 

«le gants,
, de parapluies ; en plus, cent douzaines 
peaux ei bonnets de mousseline, achetés 
à la piastre.

Nous ne pouvons que lé. le 
Lafièche et F. Tiemblay «l a

Voy« r «• que l’-n g»ut faire aveo une bouteille defaire plaisir à mes nom 
et ouvrirai, le Mercred

K R W. Baker SCo.’ssa»
©IK-I30N

dis“U.rKr.::i\\ r/irrf.vendrai un assoi 
linge blanc

notre jeune cninpatn 
tion, que ses talents et son énergie 
taicut à tous égards.

Au nombre des invités on remarquait les 
messieurs et «Lines Lassai le Gravel, F. 
Tremblay, E. R. Lafièche, Uelle. E. Aubry; 
MM. Latchford, avocat; Geo. et A. F. La- 
flamme, pharmaciens ; J. W Poitras, K.E.D;
O. Goyeitv, E. K. D., de Hull ; J*
Larose, E. E. D , d’Ottawa ; A. C. I-arose, 
J. N. Ratty, p «sident de la société 81- 
Joseph. J. N. Lidouceur, enuepreneu'', ('.
P. P. Pelletier, L. A. Chevrier, marchand, 

E. Prud'homme, C. A Choquette, Jas.
- -Undv, A. Dubreui1, A. Uharbonueau, etc.

MM. Châtelain, Goyette et Larose ont 
charmé l’assemblée pur leurs discours sym- 
palhi ues, et nous devons mentionner M 
Poitras qui s'est montré aussi inépuisable 
que spirituel.

Trois heures sonnèrent quand enchantée 
de leurs plaisirs, tous se séparaient empor. 
tant c meilleur souvenir de la soirée.

Communiqué

COM ITÉ CrCÏQÙTT DKSTRA VA UX 

PUBLICS
I>e comité s'est réuni hier 

présents MM. les éc he vins Hut.bison prési 
dent ; Durochcr, Fraser, Grant, Devlin, 
H 11, Borthwick, et l’ingénieur de la villa, 
Perreault.
Iect,lbe,i°

Pour Montre-, Horloges, Bijouteries etCOURRIER DU JOUR
de $2..75 et 

.25 et 
2.00 et 2.60

$3.00 en montant 
1.50Marinadiers. . OLMBThO * ' IK, A» nt* poor le Oanss

l:x ru* rinir. !.. lwroelo. Ont «W

rolies et de M 
-unir dames et enfants, de corsets, LA KERMESSE

Hier soil le comité de la Kermesse 
réuni à i Orphelinat Ht-Josph 
dent, M. e Docteur St-Jei 
Diguire de la Cathédra e ainsi que beauco 
d'autres membres s’intéres- uni au succès 
cette l>elle fête de chai ité en faveur de l en- 
fauce, qui n’a pas connu ies caresses d'une 
bonne mère, et dont il» ce sont faite les pro 

dans les sentiers difficiles de la vie, 
d'éclat 

quelques

r le 9 juin, tous 
faits pour l’on-

Sir John

V-1.

à 50c.

Beurriers..........
Bagues m or 

pour Da 1 ee.
Aussi un grand choix d’épinglcttes et de 

bracelets pour 25 cts. valant 50cts, etc., etc.
une spécialité du reparage 
de la bijouterie. Nos ;>rix 

ic visite est sollinti-u.

s’est
rési-M. /’abbè Cocoè1pagné de d -uxarriva aussitôt, accom' 

religieuses et tous se in re 
Larocque <œ joignant à eux, tes prières ces 
aèrent à 7 lira.

Un

de A. Cpi icic -os marchandises de la 
ez au nouveau magasinsaison, venez PLACE D’ENCAN, Duquel n T< e3 rie l'halk <

bth extrait, e5t

\A‘ohstliément ynte 
I et c’est soluble-

Noue faisons 
des montres e* 
sont très modérés

e
I n Simple top buggy, 1 buggy 
K-iit l’hn-ton, une voiture de r

Gkor«;k. Mari ué H\
alors le d< ‘ 
qui consis:

tasse «e thé

••j. imer qui lui 
tait de jainlionfut apporté et 

froid, do pain et «1 
Il mangea peu.
A 7.30 hrs, M. Bérubé e* 

cou tin. èrent les prières des 
damné était agenouillé auprès du

larmes s’échappaient de ses yeux, 
e il ne donna aucun signe de faiblesse ni 

roms cinq minutes le 
Bérubé que l’heure 

A 8 hrs le bouneau

ourses, uneJos. E. Tremblayon: décidé pour donner encore plus 
à ii “ Kermesse ” de la remettre à (

p us tard que l’époq 
La Kermesse devait ouvri 

les arrangements étaient 
verture à cette date, mais vu l’état 
de la santé du Premier ministre 
A. Macdonald, dont la mort 
à tous moments, le comité a 
serait de la plus haute indélicatesse 
se ivrer à des réjouissances publiqu 
des fêtes, au moment rù le grand hoi 
q. i a dirigé les destinées du Canada pen
dant q ai ante ans avait déjà uh pied dans 

ombe et ee trouvait sur le seuil de l'E 
E11 conséquence la K irmesse 

te uise à quelques jours plue lard, et l'escar
celle de nos orphe ins u’en so iffrira, au 
contraire, les aumônes et les offrande» n'a 
bouderont que davantage. Quan 
vert gui devait être donné par la 
Hull le 10 courant, il aura lieu q uand 

x donc qui ont acheté déjà Ici

a» bine à coudre Singer
No. 9. '

tile pour cuisine et 
•aux, un cent à peu près à choisir 

'nifiqncs lam|K-s «le salon à l’huile 
isiler dès maintenant.

WOODCOCK
316-318

Bue Wellington

Pas de Chimiques:omlunaison McClari 
lion et à bois, un

les deux sœurs & CIE.
113 RUE RIDEAU

lie Hinon itr ronde
m à hcuré6

et de •ont employés en ta \> opf.ratkro. 
11 est plus (pi# ir,*a ,fins plus ft>rt 
qu# le cacao m/dat^'ù avec de Yaxut- 
Jon, de l’arrow-nKit, ou do suert f 
«•’est aussi plus économe, coûtant 
tnoi/tê qu'un, sou lu tasse. II VA 
délicieux, nourrissant, et fortifltai, 
facile À di g É it kh, autant admirable 
pour les malades que pour ceux û/4 
jouissent d'une tonne santé.

de crainte, 
i-hérif anno 
faia e était 
Radcliffe fit 
main les cordes 
du

Dcu
A 8 hrs 
ÇA H M

devaut servir à lie.1 les brai 
ocque le sa ua gravement 

personne un regard furtif, 
yeux se to irnèrent ensuite ve-s la terre.

Sur un signe du shé.if le bourreau se mit 
à lui lier les bras Jemère le dos ; I arocque 
se prêta volontiers à cette opération. Le 
prêtre lui adressa quelques paroles en frau- 
ç lie et lui remit un crucifi

attendue j
décidé r. LEVE9I I:CAPITAL STEAM LAUNDRY Encan leur.

IOO Rue Rideau .00.
Lavage et repassage faite sous le plus court 

délai et aux p.us bas prix.
OUVRAGE GARANTI

condamné. Lar

Eta
réri ^0^' FortyNoue faisons une *j)éci 

rideaux et des ch
ali»»' du la' 
émises biane t-fus lu, gptrlsra.

L. BELANGER S W. BAKER & CO., Darcliesla, Mm*.x qu’il conserva Devlin accuse la compagnie 
cer une simple voie tiois 

.toir que 
Il croit «

Buode de 

bit*
marche funèbre 
en tête, suivi du 

dieu, ensuite

électrique te pla 
pieds plus près «1 
.sur la tue St. Pa

Téléphone No 571
Paquets pris et retourne-* a domicile gra 

toi tement

i?aussitôt. : le de l’autrecommen

vint le con______
ayant le prêtre a sa gauch-’ et le bourreau a 
sa droite. Le conda nné marchait d'un pas 
ferme, la tête baissée et répomhdT aux prièies 
du prêtre. Laroc |ue se p'aç* immédiate
ment au dessous de l’échafaud en arrivant ; 
le prêtre commença la prière des agonisante, 
R«delifle lui couvrit la tête, et au moment, 
où le prêtre d t '-que votre volonté soit faite-, 
le bourreau laissa tomber le poid de 360 

et Larocque était lancé dans l'air 
Le poid en tombant, fit

i assistants.
du moriuood ne durèrent 

que quel ;uas secondes. Le cou du pendu 
ne fut pas brüè par le choc : il est mort 
étranglé.

L’assistance a été étonnée du grand calme 
dans le uel le condamné est resté, d 
tout le temps des préparatifs de sa pendaison. 
On n’a pas pu voir même sur sa figure le 
moindre signe de faiblesse ou d'anxieté 

Lit corde qni a servi à pendre Lan 
est la même dont s’eat aervi Radclifle pour 
les pendaisons de, BirchaU, Blanchard, 
Lamontagne et Kane

itV(
devrait être au centre de la rue 

Le présiderai tait remarquer 
compagnie agit ainsi, c’est afin de 
la construction de 1 égoùt propos» 
nieur Pe rault déc'are la même ch

Sur la motion de l’échevin Hill, secondée 
pir l’écoevin Devlin, le bureau étudie la 
réclamation pour dommages de M. McCle- 
nagliAii, à laquelle le juge Ross a fait droit. 

L'echevin Devlin se trouve satisfut que 
affaire ait été confiée au juge Ross et dit 

qu on doit se soumettre à sa décision 
Le président dit que ce n'était p*a 
se d'arbitrage, mai une dépendant 

juge de comté, qui est M R
•Sur la motion de l’échevin Borthwick, 

secondée par l’échevin Grant, on Lisae la 
q leetion sur le bureau jusqu'à sa prochaine 
convocation.

La lettre de Perkins et Fraser,
$500de dommages en faveur de Henri Hurt, 
par suite du baiseementdeniveau de là rue 
Spruce, est lue.

L’échevin Hill dit qu’à l’époque de* tra» 
M. Bura paraissait sali»fait. Sur sa 
, aeoondée par l’échevin Grant, la ré-*

S ■ «Ml
lets ee rassuren 

Ce concert sera donné le premier jour de 
l’ouverture de la Kermesse, qui sets annonce

Le désappointement de ceux qui s’inté
ressent à celte belie œuvre ne sera que de 
courte durée, et le comité est certain de 
répondre aux vœux des organisée 
t coulant la date de que que» jours, d 
circonstances dou oureuses que I 
verse pour le moment.

5 M H CFêmés * ëmtétm
m mu» à rmdi« *
W mmnrnémn MlwH—rtf 
ûàsmm *% Lerrma, *m Bwém, 
Fimw, prtadpil—X 4mm 

M Ue

que si la
permettre

H i i *VLe “HUB’V ffl/
<5>
£ S ehreeàseee

UMëMMIXI SON DR PENSION PRIVEE. Ci. 
ires à louer, avec <m sa >, pension 

376 rje Sussex, da s une bcl .i 
minutes de distau ce des Là ia «

MVIS-A VIS LE MUSÉE GÉOLOGIQUE.

î;—VINS ET CIGARES CHOISIS —$
TOUJOURS EN MAIN.

."No ti 5
e pays tra-

*• gnméM miugM, Mm m t’efc- 
4e mslaMe vértuàle, fmâ»4 m 

feapleée eemieMeet Ou U MH 4e 
Urtâler eee peitriae Uiàie ee n

I • lix 
Parle«Jt■ L.E FERun bruit sinistre

BRAVAISénerva tous lesWM. CODD, Proprietaire. U*p4rm*eet uiint — Cm 4m*. 
MMnali m inmrmt rink 
XaCunuaulnniadoHria, 
ta. laoall* Crmrnm *• (—Ma
«a titre ae ,riH*l* «tleomte (ul
w kalia 4a Ma *a «araa partioa- 
biremael reeoaieaalUble, poa- 
la'elle ee» •répart# pariai p«#e444e 
■al aeeli, aal mérité rapprakaSr» 
mrÂmdémiê 4t Méimtm éa Saria.

-Les remises pour les chara.de la compa
gnie électrique, sont parfaitement bien finies 
et renferment déjà quatre chars ; il y a de 
la place pour vingt.

—L’enquête faite sur le corps du noyé 
trouvé dans la rivière Ottawa la semaine 
dernière, ee continue aujourd'hui à l’hôtel

ftN DEMANGE une jeune li le fi ; 14 a II) 
U ans pour aider aux travaux de u maison. 
S’adresfer au No 68 rue de l’Eglise.

Une fide «le campagne sera pr. f ■

convulsions
648 Rük .Spsrrx, Ottawa

expérimenté par Ici ule« gran-li Médrrim 
da Monde, passe im média terne ut dans 
l’Kfonomle sans orrasi-uner de uoobles. 
— Il rerolore et reroc-titie le mm et 
loi donne la vigueur neoisslre. Il ne 
noirdt jamais les n'AN DEMANDE—Un bon ag'nt xoy.g->ur 

U pour le commerce de ville. Emploie co
tant. Avantages pai

oeront main .onant.
Ne tardez pas. I» salaire compte 

. BROWN BROi., Trw

1 réclam int
8e fitter Irru i icon ’ Coofrefspo/IS. 
blfirlshpilsrtft. 8rsM(S,ikins«éMlM|t 

«iStau. : touts» uu rsauiAcis*.
La Meilleur Cure de la tousse
EnTjnMdangtonts^eyjhsTOsde*.

rticuliera à ceux •pi1
(HTChez Durochcr ont fait toute sorte tic . 

Chaussure» sur Commande. Pour cela, par I 
battu. Coin dee rue* 1

commen
dï”11'
nurserymen, Toronto, Ont

BQ Roeet-L,iur.,r,rt«
exemple, il]n 
Sussex et Areorgc

premier jour
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l2eme. ANNEE

J.-J. WE
Weiss vient de raouri 

seconde fois. Depuis 
années, on l’avait déjà 
ment enseveli dans la po 
la bibliothèque de Fool 
il appartenait à la trop i 
famille de talents qui na 
une mauvaise étoile. (. 
de troupe arrivé à la fore 
guet à l’école Normale, < 
professeur de Faculté, ce 
de race a été poursuivi 
par une inexorable fatali 
acharnée contre lui depu 
de ses premiers succès 
fin de sa vie. Son exist 
faite de carrières brisées 
et sans cesse recommencé 

Professeur de rhétoriq 
uué de ses fonctions poui 
d’indépendance, interdit 
versitaires, il rebondit 
chaire de Faculté. Il e 
forcé d’abandonner le bai 
ment pour se lancer dans 
iniques de la presse et ari 
blée au premier rang, m 
sait pas résister au dén 
leur des fonction» publi 
Emile Ollivier le nomme 
général du ministère de 
Arts, et six mois plus tare 
était renversé.

Ce mécompte ne découi 
Weiss ; une seconde foie 
directeur du Journal de P< 
la la presse, où il avait 
reconquis la première pl 
accepter de l’Assemblée 
un siège de conseiller d’E 
flattait d’achever douce 
carrière dans l’atmosphèr 
de la section du con ten lie 
croyait eutiu_à l’abri des 
lorsqu’un coup de foudre 
siper crtte illusion. Wei 
tiluô pour avoir fait para 
la Heoue de France une 11 
tulée les Illusions mein 
C’était le premier article 
cam qu’il eût écrit de sa 
un ministre juge une Hev 
la couleur de la couvertui 
pas le temps de lire ce qu 
tient D’ailleurs le centr 
était alors au pouvoir, e 
que les modères se font 
d’honneur de donner des 
lions aux violents.

Gambetta voulut répare 
tice commise parses deva 
nomma Weiss directeur 
aux affaires étrangères, 
du Grand Ministère conu* 
longue date le collaborate 
étau heureux de s'assurer 

I.a vieille amitié

i

sait ces deux hommes d 
dernières années de l’Emp

Une des plus grosses e 
régime impérial fut le pre 
té aux journaux qui avaie 
uue souscription pour u 
ment eu l’honneur de Bau 
allaire eut en France et er 
un retentissement formidi 
fut le premier rugissemen

Weiss, qui était assis su 
des prévenus, présenta 
sa défense Son disco 
un chef-d’œuvre de cia
concision de dialectique, < 
venir de Cremutius Cordu
de lèse-majesté par ordre i 
pour avoir écrit une apc 
Brutus et de Cassius lui i 
de ces mouvements oral 
aurait mérité de rester ùél 
les annales judiciaires 

ii’exècuteur des v<pays
impériales chargé de souti 
cusation devant le Sénat i 
nommait Pinarus et, par 
cidence cuiieuse, c’était fc 
miuiBtra de l’intérieur, t 
ordonné les poursuites et 
journaux de l’oppositioi 
devant la justice de M. i 
A une époque où il suffi 
calembour bien trouvé p 
rer la fortune politique fl 
me, ce rapprochement eût 
plus fait pour la gloire ( 
que le plus admirable 
mais nu lettré nourri de 
de Tacite devait nécessaii 
daigner ces petits artifices 
universitaire se contenta
une harangue digne de 
place parmi les plus parla 
jes de l’art oratoire et cal 
veille passa presque inape 
Itutiemeisii ttambeu* élet

LH CANADA JlîPDI 4 JUIN 1»91

Bryson, Graham & Cie.avec cette galanterie toute cheva-1 d'idolâtrie. Ces larmes-là,il en sa- 
lerosque, mais un peu surannée vait trop bien le motif, lui lOh '! 
des gentilshommes de l'ancien comme il aurait voulu po 
régime ; car il suffit de regarder jeter à ses pieds pour l’en 
mademoiselle pour être certain cier ! 
que celui qui l’épousera aura mis —Il y eut un silence ; car ce
la main sur nn bien beau lot. ' regard avait été surpris par made

— Halte-là ! monsieur le duc, 'moiselle de Chalandray, qui était 
répliqua Maurice en riant ; pre-1'tevenne instantanément nu peu 
nez garde ! Saves vous que mon i songeuse. De son coté, la duchés 
cher futur beau frère serait capa- se, malgré l’aplomb que pouvait 
ble de vous demander raison, si lui donner la grande habitude du 
•voue continuez ainsi de courtiser monde, était de plus en plus 
sa fiancée ? émuj.

—Est-il bien vrai, monsieur 1 —Ce fut la douairière qui mit 
dit M. de Sauves en se tournant un t rme à une situation au 
vers Robert par une méprise moins embarrassante, en faisant 
assurément fort concevable. signe au duc qu’elle avait à loi

—Hein ! plait-il interrompit parler. Celui-ci s’empressa de 
la marquise, qui bondit sur son changer de place avec la duchés- 
fauteuil à la seule pensée d’une se, qui. s’éloignant un peu à son 
pareille mésalliance ; monsieur tour,entra en conversation parti- 
est un étranger ; monsieur n’est ticulière avec Claire. Maurice et 
pas...ce que vous pensez, et il ne Robert en firent autant de leur cô- 
s'agit nullement de lui dans cette 
occurrence. Le futur de ma petite 
fille est le vicomte de Montma- 
gny, que nous attendons d’un 
moment à l’antre avec son oncle 
le colonel comte de Montmagny.

—Voyez, monsieur le duc, bal
butia Robert plein de confusion, 
mais eu même temps piqué au 
vif, combien vous vous étiez 
mépris ; et je suis presque tenté 
de vous en faire mes excuses.

—C’est à moi, monsieur, bien 
plutôt qu’à vous de m’excuser, 
reprit poliment le dus. Je n’ai 
pas l’honneur de connaître M. 
de Montmagny.

FEULLETOFfdu CANADA John Morphy & Go.uvoir seUN MYSTERE Importateurs.
LA CHAMBRE BLEUE

DioxiiMK Série de La Femme
MYSTÉRIEUSE.

OMBRELLES.

DRAPS ET TWEEDS. Le plus grand assortiment d'Ombrelles pour 
Dames et Enfants est en vente à BON MAR- 

BON MARCHE, BON MARCHE. 
Ombrelles en Ecru, Dentelles et autres de 

Fantaisie, vendues $1.50 et $2.00, votre choix

CHE,

Nous avons maintes fois répété que nos magasins renfermaient les meil 
leurs draps, les tweeds les plus solides pour habillements.

Plusieurs milliers de gens en ville et des environs déclarent la môme chose 
aujourd’hui. Ils s’en sont servis.

Nouveau Tweed pour Habillements a 30c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 38c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 40c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 50c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 65c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 75c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 85c 
Nouveau Tweed pour Habillements a 95c.
Nouveau Tweed pour Habillements a $1.00 
Nouveau Tweed pour Habillements a $1.10 
Nouveau Tweed pour Habillements a $1.25

(Svtiel
—Ma toute belle, vous me per

mettez, duchesse, de 
mer ainsi comme autrefois, soyez 
ici la bienvenue ! Le château de 
la Roche-d’Eon n’est pas moins 
fier que la châtelaine elle-même 
d’un pareil honneur, et j’en serai 
toujours reconnaissante, pour ma 
part, envers mon honoré cousin. 
C’est même un nouveau lien 
entre les maisons de Sauves et do 
la Roche-d’Eon, et j’espère que 
mes petits-enfants ne l'oublieront 
jamais.

—Diable 1 souffla Maurice à 
l’oreille de sa sœur, est-ce que 
grandma man va faire un dis- 

t Et M. de Sauves qui 
n’est pas prévenu ! il va être forcé 
d’improviser.

—Tais-toi donc ! reprit Claire.
chère cousine, 

repartit vivement le duc, je vous 
en supplie en grâce de ne pas 
intervertir les rôles ; car en fait 
d’hospitalité, l’obligé est tou
jours celui qui la reçoit.

En môme temps, le duc otlrit 
son bras à la douairière, pour 
gagner son fauteuil, et la du
chesse étant venue s’asseoir 
auprès d’elle, tous les trois se 
mirent à causer ensemble à mi-

Soixante et Quinze Cents.
Ombrelles de Soie Simple.
Ombrelles de Soie de Fantaise 
Ombrelles de Soie à Dessins.
Des centaines d’Ombrelles et d'Encas seront 

vendues à des prix très bas.

voue nom-

/

PARAPLUIES.
Immenses quantités de parapluies 

Dames nous arrivent tous les jours ; 
avons achetés au dessous du cours, à 
prix que leur valeur normale. Aussi 
nous profitons d’une bonne occasion, 
faisons profiter de suite à nos clients.

Nos différents genres de 

donnons

plus bas 
dès
nous en

té.
Parapluies

pour 50c., 
es GLORIA

L’objet du tête-à-tête que ma
dame de la Roche-d’Eora venait 
de se ménager avec M. de Sauve* 
était de lui demander, en qualité 
de parent et d’ami, de vouloir 
bien servir de témoin à made 
moiselle de Chalandray le jour de 
eou mariage avec le jeune vicom
te de Montmagny. Le duc n’avait 
garde de refuser un pareil office.

— Touchez là, mon cher duc, 
dit à haute voix la marquise, a- 
près avoir négocié cette petite 
affaire. C’est chose convenue, et 
je m’en réjouis à plus d’un titre, 
car cela va nous permettre de 
vous garder quelque temps à la 
Roche-d’Eon ainsi que votre chè
re et belle duchesse 
Montmagny, que nous attendons 
d’un moment à l’autre, en seront 
bien heureux aussi. Ce sont des 
gens de notre monde, eux, ajouta- 
t-elle avec une certaine emphase, 
et vous serez bien aise de faire 
connaissance avec eux.

Puis, se tournant vers sa 
petite-fille :

—Claire, s’écria-t-elle, il faut 
faire préparer des chambres pour 
M. le duc et madame la duchesse 
de Sauves

— C'est chose faite, chère bon
ne maman

—Ah

plus bas que le prix 
d’excellents parapl 

60c. et 75c. Les fameux paraplui 
OIE, donnés pour $1.00, les 

dus $1.50 partout ailleurs. Rer 
le prix, seulement $1.00

Imperméables de Caoutchouc Anglais 
pour Dames, Seulement $1.50.

Serges, Bleu Mar n a 45c.
Serges, Bleu Marin a 60c.
Serges, Bleu Marin a 65c.
Serges, Bleu Marin a 70c.
Serges, Bleu Marin a 75c.
Serges, Bleu Marin a 85c.

de S
marquez

—Ah Nos Imi>crméables Heptonette, dans toutes 
les grandeurs, couleurs et qualités, peuvent 
être portés A LA PLUIE comme durant le 
BEAU TEMPS. Des centaines sont vendus, 
et ont donné satisfaction pleine et entière i 
tous nos clients.

Manteaux 
selles et Enfa

Serges, double largeur, marin, a $1.25 
Serges, double largeur, marin, a $1.40 
Serges, double largeur, matin, a $1.75 
Serges, double largeur, marin, a $2 25 
Serges double largeur, marin, a $2.65 
Serges, double largeur, marin, a $3.50 Heptonette pour Dames, Demoi-

P. N. CORSETS.Aussi un assortiment complet de draps pout dames, assez légers pour l'été, 
assez habillées pour porter partout. Les meilleures nuances de tan et de faon. 
Trois prix, 95c., $1.25, $1.50.

Achetez les Corsets P. N., : 
dans tous les genres et qualités

Corsets P. N. Blancs, Gris, Ecru et Noir. 
Une ligne spéciale à 75c

nous les avons
—Oh ! je le crois bien, riposta 

madame de la Roche-d’Eon, dont 
la figure semblait s’allonger à 
vue d’œil ; c’est qu’il y a une si 
grande différence sous tous les 
rapports entre M. le vicomte de 
Montmagny et M. Robert. Vous 
en jugerez vous même bientôt, 
mon, cner duc. D’abord, M. Gas
ton de Montmagny est bien plus 
grand, bien plus.......

— Ma bonne ma man, s’écria 
Claire en rougissant et en jetant 
à Robert un coup d’œil qui sem
blait lui demander grâce de tout 
ce qu il y avait de peu flatteur 
pour lui dans la tentative de 
parallèle à laquelle venait de se 
livrer la douairière, prenez garde 
que, à force de louer M. de Mont
magny aux dépens...d’autrui, 
vous ne donniez de lui à ma
dame la duchesse et à monsieur 
le duc une idée dont il faudra 
ensuite beaucoup rabattre.

— Je suis par avance, en ce 
qui me touche, bien persuadée du 
contraire, fit la duchesse, du mo
ment où M. de Montmagny a ou 
le bonheur d’être agréé par vous, 
chère enfant Y

— Ah I petite sœur, reprit 
Maurice, tu es bien ingrate si tu 
11e fais pas à l'instant ta plus belle 
révérence à madame la duchesse 
de Sauves.

— Comment se fait-il, dit la 
douairière, que vous n’avez pas 

tré M. le vicomte de Mont
magny à Alger, où il était venu, 
au printemps dernier, sous les 
auspices de son oncle le colonel, 
pour faire sa cour à Claire Y

— Et pour acheter des che
vaux arabes, ajouta mademoi
selle de Chalandray. Ah ! bonne 
maman, il ne faut rien ou-

MM. de

Bryson, Graham & Gie. —CHEZ
Pendant ce temps-là Robert 

ne pouvait s’empêcher d’attacher 
alternativement son regard, dont 
il eut été difficile de définir l’ex
pression dominante, sur chacun 
des nouveaux venus. Toutefois, il 
y avait évidemment de l'inquié-j 
tude dans ce regard, toutes les 
fois qu'il venait à s’arrêter sur le 
grand vieillard au front pâle et 
de m haute mine qui, après être 
resté debout quelques instants, 
avait fini, sur l’invitation de la 
douairière, par prendre place 
lui-même à côté (1e madame de 
Sauves, comme s’il avait ou à 
cœur de. ne laisser occuper cette 
place par aucun autre. Il sem
blait même que, instinctivement 
Robert prêtait plus d’attention 
aux paroles du duc qu’à celles 
de la duchesse, et, sous plus d’un 
rapport; il était aisé de s'en ren
dre compte.

—Oui, disait M. de Sauves, je 
viens d’être admis à la retraite, 
et me voici libre enfin de revoir 
la France, dont j’ai été exilé si 
longtemps. Loué soit Dieu, qui 
me permet de consacrer au bon
heur d’Hélène les derniers jours 
d’une existence que le service du 
gouvernement de mon pays a 
trop longtemps absorbée d’une reucon 
façon malheureusement exclu
sive! Vous savez que le ciel a 
refusé à madame de Sauves la 
joie d’être mère.

Ici Robert put constater que 
la duchesse avait baissé les .yeux, 
et qu’un tressaillement nerveux 
avait agité ses lèvres.

—C’est bien le moins dès lore 
que je puisse faire pour elle, con
tinua le duc, que de chercher à 
lui assurer une destinée tran
quille et conforme à ses idées 
et à ses goûts, au lieu de cette 
destinée errante et tourmentée 
qu’elle a voulu avoir à mes côtés 
dtns les pays étrangers, où elle 
m’aidait si bien à représenter la 
France. Vous m'accorderez pour 
cela votre assistance si précieuse, 
n’esf-ce pas, chère cousine Y 

La vieille marquise inclina 
la tête avec, l’intention mani
feste d’un sourire d’acquiesce
ment. Le duc continua eu ces 
termes :

— Hélène aime beaucoup ce 
pays, où elle a jadis recouvré la 
santé après une maladie terrible.
Elle a conservé les plu* aimables 
souvenirs de son séjour en Tour- 
raine. J’ai l’intention d’acheter 
dans votre voisinage une terre 
où nous passerons comme vous 
une bonne partie de l’année, ne 
rentrant à Paris que pour la 
saison des fêtes et des plaisirs, 
dont je n’entends nullement 
priver ma femme, sous le pré
texte que j’en ai moi-même quel
que peu passé l’âge.

— Voilà un bon mari 1 s’écria 
naïvement mademoiselle de 
Chalandray, qui s’était insensi
blement rapprochée du groupe 
dont sa grand’mère était le cen
tre. Vous devez être bien heu
reuse, madame.

— Oh 1 oui, bien heureuse, re
prit la duchesse, non sans rougir 

uelque peu.
—lih ! mais, fit Maurice, j’es

père bien, cher petite sœur, que 
tu auras sujet d’en dire autant 
de ton côté, d'ici à peu de tempe.

—Qui sait ? dit Claire en sou
riant, mon frère prétend que le 
mariage est une loterie.

—Maurice ne sait pas ce qu’il 
dit, reprit aigrement la donairiè-

John Murphy k Go.
146, 148, 150, 152 et 154 Rue Sparks.

Spécialité d’Epiceries de Choix.
66-68 RUE SPAkKS.

Conditions : au Comptant et 
qu'un Prix.

Nous agrandissons 
notre manufacture et 

afin d’alléger le déménage
ment nous vendons, pour argent 

comptant, à des prix spéciaux toutes nos

rues Théodore et Osgoode ; • un 
passage de 6 pieds 3 pouces, en 
planches de trottoir sur le côté 
nord de la rue Maria, entre 
le côté ouest du lot 65 et de la j 
rue Metcalfe ; un passage de 4 
pieds 3 pouces en planches de 
trottoir sur le côté nord de la rue 
Waverly entre les rues Metcalfe 
et Bank; un tiottoir granolithi- 

de 10 pieds devant le lot 14

s’écria madame de 
Sauvés, savez-vous que je me 
lais une fête de retrouver ma 
chambre du temps jadis, la cham
bre bleue ? Est-ce qu’elie est 
encore habitable Y

—Certainement, ma toute belle 
fit la marquise, et l’on n’y a rien 
changé.

—«C’est M. Robert qui l’occupe 
actuellement, dit Claire.

—Eh bien ! repartit sèchement 
la marquise, ou mettra M. Robert 
ailleurs. Il ne manque pas de 
chambre dans le château. Et 
puis, M. Robert ne doil-il pas 
nous quitter bientôt Y

—Oh ! bonne maman, reprit la 
jeune fille, nous eu serons tous 
bien lâchés.

Ici, Robert, qui n’avait pas per
du un mot de ce dialogue, crut 
devoir s’approcher.

—Excusez,-moi mademoiselle, 
s’écria-t-il avec un accent assez

A pamphlet of mfomuKloo and i 
■tract of the laws, «lowing How 
^ Obtain Patents, Osteal a. Trad PORTES,

FENETRES,
JALOUSIES

BOISERIES
The E. B. EDDY Co.

que
et la moitié du lot ouest 25 sur 
le côté sud de la rue Sparks ; 
un trottoir de 4 pieds, 3 pouces 
en planches de trottoir sur le 
côté nord de la rue St James, 
entre les rues Bank et K-nt ; un 
passage de 6 pieds, 3 pouces en 
planches de trottoir, sur le côté 
uord de la rue Flon nco, entre 
les rues Bank et Kent ; un trot
toir de 4 pieds en t-rauoiiihique 
sur le côté ouest de U rue Waller 
entre les rues Theodore et Ni
cholas ; un passage de 4 pieds 
trois pouces eu planches de trot
toir sur le côté sud de la rue 
Sophie, entre les rues Le Breton 
et Bed ; aussi sur le côté nord 
de la rue Sophie, entre les rues 
Division et Le Breton ; aussi sur 
le côté est de la rue Division, en
tre le lot 4 inclusivement et la 
ligne vers le nord du lot i7 de 
la dite rue Sophie nord ; un 
trottoir de 6 pieds en granoii- 
thique sur la petite rue Susiex 
et la rue Besserer, faisant le de
vant du lot 4 de la dite rue Bes
serer nord ; un passage de 6 pieds 
et trois pouce?, planches de trot
toir sur le côté nord de la rue 
cooper ; entre les rue Metcalfe 
vt Bank ; aussi sur le côté sud 
de le rue Coup r, entre les rues 
O’Connor et Biuk ; un trottoir 
de 6 pieds et trois pouces, en 
planches do trottoir, sur le côté 
ouebt de la rue Kent, entre les 
rues Gloucester et Maria ; aussi 
sur le côté sud de la rue Maria, 
entre la rue Kent et la ligne vers 
l’est du lot 19 sur le côté .sud de 
la rue Maria; un trottoir de 7 pds 
en granolitique sur le côté est 
de la rue William, entre la rue 
George et la partie ouest de la 
demie partie ouest de la moitié 
sud du lot lettre I ; un trottoir de 
dix pieds en granolithique sur le 
côté ouest de la rue Elgin, faisant 
face au centre et au sud de la 
partie est du lot 28 sur la rue 
Sparks sud et faicant face aussi 
à la partie est du lot29 sur la 
rue Queen nord : nn passage de 
six pieds trois pouces, en plan
ches de trottoir, sur le côté sud 
de la rue Wellington, entre la 
rue Prestou et la quatrième ave 
nue ; aussi sur le côté nord de la 
rue Wellington, entre la 1ère et 
la 4isme avenue.
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LINIMENT GÉNEAU
36 AJVS DK SXJCCK3

M**QUS Neut Topique
h m r*R*iQue remplaçant le 

Feu sans ’ u- 
ÆlïïïTÉA. leur ni chùtc du 
VpjSSI poil. — Guérison 
àCÜW rapide et sûre 

AT-, ^ des Boiteries, 
Foulurem,

, Molettes. Vesslgons Eugorge- 
des jambes. Suros, Eparvins, eu.meuts

Ph'* GÉNEAU, 575. rue St-ffonoré,Paris
ferme cette fois ; mais je ne sau
rais accepter plus longtemps 
l’hospitalité que votre frère et 
vous m avez offerte avec tant de 
bonne grâce, et mon intention 
est de partir aujourd’hui même.

—• Et moi, dit Maurice, mon 
intention est de m’y o «poser et 
le moment est venu d’employer 
pour cela les grands moyens. Oui, 
duchesse, il faut bien vous le 
dire, c’est sur vous que nous 
comptons, ma sœur et moi, ainsi 
que ma bonne maman elle-même, 
par qui j'aurais dù commencer, 
n’est-ce pas, bonne maman ? 
pour déterminer mon camarade

ii’ASTHME IHUIiL.Oppression, Catarrhe, 
, V p*r 1» P O TT D RS CUBT
pm A obtenu les plus prie alors dans les fonds générant 

delà municipalité, ei être répar
ti ensuite comme taxes spéciales 
sur les terrains qui jouiront des 
présentes améliorations.

Trottoir sur le côté nord de la 
rue Cooper, entre 1-s mes Bank 
et Kent, et sur le côté and de la 
me Cooper, entre la rue Bank 
et la partie ouest du lot 29, 
coût total #346.12 ; part de la 
ville #173.06, taxe spéciale 
$173.06 ; trottoir sur le côté 
nord de la me Somerset, coût 
total $731-00 ; part de la ville, 
$261.66 ; taxe spéciale $479.31; 
trottoir snr le côté sud de la me 
Cooper, entre le lot 64 et la me 
Elgin, coût total, #205.00 ; part 
de la ville, $66.33, taxe spéciale 
$186.67 ; trottoir sur le côté sud 
de la rue Albert ; entre la moi
tié ouest du lot 64 et la 
Metcalfe et sur le côté nord de 
la me Albert, entre les rues El
gin et Metcalfe, coût total, 
$643,50 ; part de la ville, $214.. 
50 ; taxe spéciale $429.00 ; trot
toir snr la me Lewis, coût total, 
$164.22 ; part de la ville 
#122.40 ; taxe spéciale #41.32 
trottoir sur l’avenue Henderso-i, 
coût total, $219,64 ; part de U 
ville, $112,64 ; taxe spéciale,*107 
10 ; trottoir sur la me Maria, 
entre lejcôté ouest du lot 65 et le 
côté est de la me Metcalfe, coût 
total $397,00 ; pari de la vtl.e 
$182,00 ; taxe*spéciale, $265,00 ; 
trottoir sur la rue Waverley, c ùt 
total, $385,56 : part de la ville, 
$192,78 ; taxe spéciale, #192,78 ; 
trottoir granolithique sur la 
Sparks, coût total $470.25 ; part 
de la ville, $153,30 ; taxe spéciale 
$316,85 ; trottoirs snr la me St 
Jacques, coût total, $207,06; part 
de la ville, $106,25 ; taxe spéciale 
#100,81 ; trottoir sur la rue Flo
rence, coût total #298 00 , part 
de la ville #99,88 taxe spéciale, 
$198,67 '. trottoir granolithique 
sur la me Waller, coût total, 
*848,80 ; partie U ville, $441,7$,

taxe spéciale $404.60 ; trottoir 
sur le «ôté sud d la rue Sophie 
entre la me Li Breton et Bell, 
et sur le côté nord de la rue So
phie, entre les rues LeBreton et 
Division, et sur le côté est de la 
rue Division entre le lot 17 
Sophie nord et le lot 4 
renient sur l’est de la rue Divi
sion, coût total $347 31 part de 
la ville, $173,66 taxe spéciale, 
$173,65 trottoir g anolithiqne 
sur la petite rue Sussex et la 
rue Bîsserer, coût total, $417.60 
part de h ri le $148 8 ; taxe spé
ciale $263 80 ; trottoir sur le notd 
de la rue Cooper, entre les rues 
Bank et Metcalfe, coût total 
$812.50, part de la ville, $270.83, 
taxe spéciale $541,67 ; trottoi
sur le côté ouest de la rue Kent* 
entre les rues Maria et Glonces- ' 
ter, et sur le côté sud de la rue 
Maria, entre la me Kent et 1® 
ligne vers l’est du lot 19 sur le 
côté sud de la dite rue Maria 
coût total $302,60, part de là 
ville $104 40, taxe spéciale $198- 
20 ; trottoir grau dithique sur la 
rue Elgin, coût total $1.111.85, 
part de la ville, $450,35. taxe 
spéciale $660 80 ; trottoir sur le 
côté sud de la rue Wellington, 
entre la rue Preston et l’aveuue 
Quataième, et sur le côté nord 
de la rue Wellington, entre la 
1ère et la 4ème Avenue, coût to- 
til, $1,346.00, part de la ville 
$432.66, taxe spéciale $9i3.34 

One Cour de Révision sera 
tenue à l’Hôtel de-Ville, le qua
trième jour de juin, 1891, à 
1 heure de 7.30 dans l’api ès-midi 
pour entendre les réclamations 
contre ia taxe proposée, ou au 
sujet du mesurage dvs trottoirs 
et passages ou pour d’autres mo
tifs que les personnes intéres
sées auraient à faire et que la 
Cour est autorisée par la loi d’en
tendre.

— C’est, répondit le duc, que 
nous n’avons fait que toucher 
barre à Alger. Ce voyage a été 
une fantaisie de ma chère Hélene 
a laquelle je me suis fait naturel
lement une loi d’obéir. Cette 
fantaisie ne lui a pas été favo
rable d’ailleurs, car elle pourra 
vous dire combien sa santé en a 
souffert, combien elle m’a donné 
d’inquiétudes. J’ai craint un mo
ment, qu’elle ne fût reprise par 
cette terrible maladie à laquelle 
elle a failli succomber étant 
jeune fille, au moment de notre 
mariage. Elle était bien jeune 
alors, il vous en souvient 
sans doute : à peine quinze

récompenses. — 
dans toiilue las phai

înclusi-

que voici, à nous rester 
Vous lave* voulu, mon cher; 
Bataille !

— Je ne demande pas mieux, 
balbutia madame de Sauves avec 
quelque embarras, que de join
dre mes instances aux vôtres ; 
mais, en vérité, je ne puis croire 
que monsieur accorde à une 
étrangère ce qu’il a refusé à un 
ami.

Améliorations Locales
Il est donné avis que le Con

seil Municipal de la Corporation 
de la ville d’Ottawa désire pas
ser un règlement, en accord avec 
l’Acte Municipal, pour prélever 
une taxe de façade,afin de payer 
les améliorations locales sui
vantes :

Un j>assage de 4 pieds 3 pon
ces en planches de trottoir sur 
le côté nord de la rue Cooper, 
entre les rues Bank et Kent ; 
aussi un autre en planches de 
trottoir sur le côté sud de la 
rue Cooper dans le quartier 
Wellington ; un passage de 6 
pieds 3 pouces en planches de 
trottoir sur le côté nord de la 
rue Somerset, entre les rues El
gin et Emmett ; un passage de 
6 pieds 3 pouces eu planches de 
trottoirs sur le côté sud de la 
rue Coo,»er entre le lot 64 et le 

ln" côté est de la rue Elgin ; un pas
sage de 6 pieds 8 pouces en plan
ches de trottoir sur le côté sud 
de la rue Albert entre le demi- 
lot ouest 64 et le côté est de la 
rue Metcalfe ; aussi sur le côté 
nord de la rue Albert, entre les 
rues Elgin et Metcalfe ; un pas
sage de 4 pieds 3 pouces eu plan

ta ehes de trottoir sur le côté nord 
de ia rue Lewis, entre les rues 
Elgin et Metcalfe ; un trottoir 
de 4 pieds 3 pouces en j. 1 anches 
de trottoir sur le côté est de 

l l’avenue Henderson entre les

— Mon Dieu ! mon Dieu 1 
murmura mentalement Robert 
qui écoutait tous ces détails avec 
une avidité sans cesse crois
sante, pardonnez-moi tout ce 
qu’elle a souffert en me retrou-

—.C’est étrange ! dit Maurice, 
car il n’y a pas de meilleur ni de 
plus beau climat au monde que 
celui d’Alger, surtout en hiver et 
au printemps. Mon ami Robert 
pourra vous le dire comme moi.

Et comme Robert, absorbé en 
lui-même, continuait à garder le 
silence :

—Mais, mon cher, parlez donc 
un peu à votre tour 1 ajouta-t-il 
en même temps et en se penchant 
à l’oreille de son camarade ; uue 
jolie femme, un vieux mari, que 
diable ! il faut faire sa cour et ne 
pas rester comme nn dieu Terme.

—Vous en direz ce que vous 
voudrez, messieurs, repartit le 
duc ; mais presque tout le temps 
qu’Hélene a été en Afrique, elle 
l’a passé dans les larmes et avec 
une tristesse mortelle. Pour moi, 
je verrai toujours votre Alger à 
travers ces larmes là.

A cet instant Robert ne put 
s’empêcher de jeter sur madame 
de Sauves un regard furtif, et 
plein d'attendrissement comme

rue
— Et moi, reprit Maurice, je 

suis sûr du contraire. Seulement 
s’il y a plusieurs façons de de 
mander il n’y en a qu’une d’ob
tenir, vous le savez tout 
bien et même beaucoup 
que moi, duchesse, et c’est celle- 
là que je voudrais vous voir 
employer.

—Qu'est-ce à dire ? riposta 
aigrement la douairière, ne vou
lez-vous p is que madame la 
duchesse de Sauves «tille se met
tre à genoux devant monsieur... 
Robert f Je vous invite, monsieur 
mon petits-fils, à cesser ce badi
nage, qui est de la dernière 
convenance, et dont je demande 
pardon joour vous à mes hôtes.

—Ah ! madame, s’écria la du
chesse, je vous prie en grâce de 
ne gronder personne pour moi ; 
et ajouta-t-elle en se tour
nant vers Robert, puisque 
tel est le désir de monsieur 
et de mademoiselle 
Chalandray, je vous prie mon
sieur, de ne pas résister dans un 
projet dont l’exécution me prive
rait du plaisir de nouer avec vous 
plue.ampls oonSâissanc*.

aussi
mieux

;

Et ces exposés indiquant les 
er les di

tes taxes, et les noms des proprié- 
ta res autant qu’il est possible 
de les connaître, par le dernier 
rôle de taxes établi, sont à près mt 
déposés au bureau du Greffier et 
et à la déposition du public pour 
informations durant les heures 
de bureau.

Le paragraphe suivant établit 
le prix à peu près des travaux 
proposée, le montant devant être

terrains dési rue

W. P. LETT
Greffier de latville 

Ottawa $8 mai, 1891.

re.
—M. de Chalandray a peut 

être raison, repartit le duc
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